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Fran cine Grimaldi 

collaboration spéciale 

Rendez-vous sur 
le Mont-Royal 

B on et heureux été 87! Je 
ne puis m'empêcher de 

penser que c'est le début de 
l'hiver dans l 'hémisphère sud. 
«Fais du feu dans la chemi­
née.. .» | e vous s o u h a i t e de 
pouvoir profiter à fond de nos 
plus longues journées de l'an­
née (et des nuits les plus cour­
tes) même si V Al nui nue h du 
Peuple prédit une fin de mois 
orageuse à l ' approche d 'un 
front froid en provenance de 
l'ouest, la température devrait 
être agréable. 

C'est aussi au jourd 'hu i la 
Fête Dieu et, aucun rapport, la 
Fête des pères. Vous pouvez 
souhaiter bonne fête et bon 
anniversaire à Jacques Duval, 
Jean Gilda et Cérard Pelletier. 
Ce dernier, ancien ministre et 
ex-président des musées natio­
naux (il vient de démission­
ner), à 68 ans, est toujours 
alerte, vif et bouillant! 
SUR LE M O N T - R O Y A L 

• Vous pouvez fêter le solstice 
d'été aujourd'hui sur le Mont-
Royal en pique-niquant pen­
dant le concert de l 'Orchestre 
Symphon iquc de Mon t r éa l ! 
Vous pourrez aussi fêter la 
S a i i i i Iran sur le Mont-Royal 
le 24. Pas d'énervement. Je 
sais que vous pensez tout de 
suite a Lise Payette, au super­
show et tout. Non. Vous n'y 
êtes pas. Le 24 c'est Armande 
Saint-Jean (la St-|ean) qui vous 
inv i te à pe t i t -dé j eune r sur 
l 'herbe entre 6 h et 9 h du ma­
tin avec toute l'équipe de CBF 
Bonjour qui sera installée près 
du lac des Castors mais sans 
|oel Le Bigot car il est toujours 
en vacances en France. Pour 
ceux qui n 'auraient pas prépa­
ré leur lunch, il y aura café et 
c r o i s s a n t s s u r p l a c e , t o u t 
chauds de Paris Croissant! 

LE C O R P S C H O Y É 
• Il y aura fête aujourd'hui au 
très select Sporting Club du 
Sanc tua i re . On inaugure la 
terrasse et on étrenne l'im­
mense bain tourbillon exté­
rieur! |e crois bien qu'il n'y a 
plus d'autres services à ajouter 
au Club d'autant plus que les 
membres qui vont faire du 
sport et du condit ionnement 
physique peuvent enfin main­
tenant aller se faire bichonner 
au SPA. Epilation même pour 
les hommes (les épaules, le 
dos!) manucure, pédicure, ma­
qu i l l age , sa lon de coiffure 
mais sur tout offrez-vous un 
traitement corporel dans un 
décor de rêve. Une séance de 
friction au luffa qui ne vous 
agresse pas comme un gant de 
crin. Laissez-vous envelopper 
chaudement dans des draps de 
lin aux herbes comme la men­
the et la camomille. C'est bien 
mieux qu'un sauna ou un bain 
de vapeur! Bientôt on pourra 
ajouter des algues dans votre 
bain tourb i l lon pr ivé . C'est 
dommage mais il n'y a pas 
d'eau de mer à Montréal mais 
j 'ai eu droit à un hydromassa­
ge des plus stimulants. C'est 
pour femmes seulement! Vo­
tre masseuse passe le jet puis­
san t d 'un boyau d 'a r rosage 
partout sur votre corps sous 
l'eau et ça vaut mille mains! 
Ce qui est chouette aussi c 'est 
que pendant que vous recevez 
vos soins faciaux ou vos traite­
ments corporels vous n'avez 
jamais l'impression d 'être en­
fermé en cabine. Vous recevez 
la lumière du jour et vous ad­
mirez les jardins extérieurs à 
travers les fenêtres miroirs... 
Pour voir, profitez de la jour­
née portes ouvertes mercredi 
eh oui, le 24 juin, de midi à 17 
h. 

Danielle Roy 

Gilbert Rozon 

C I N É M A JUSTE POUR RIRE 
• Gilbert Rozon présentera un 
volet c i n é m a « | u s t e p o u r 
Rire» du 10 au 16 juillet au ci­
néma St-Denis. Après avoir 
pusse A night ut the opera 
avec les Marx Brothers en vi-
s i o n n e m e n t p r ivé ( p o u r la 
presse) Gilbert Rozon m'a of­
fert de me déposer à Radio Ca­
nada. Ça ne se refuse pas! l'ai 
fait d 'une pierre 2 coups par 
hasard car j'ai appris des cho­
ses! Un secret. Une surprise. 
Sur la banquette: une belle en­
veloppe no i re . Très des ign. 
C'est l ' i n v i t a t i o n au d i n e r 
d'ouverture du Festival juste 
pour Rire au Ritz Carlton. En 
plus il y a une surprise à l'inté­
rieur. Cette surprise Rozon me 
confie que les spectateurs qui 
iront au théâtre St-Denis y au­
ront aussi droit. Ça sera un ca­
deau qu'il offrira au public qui 
le s u p p o r t e d e p u i s 5 a n s . 
Chouette... Vous verrez... | e 
reviens à ma belle enveloppe 
c'est encore du beau travail de 
la même graphiste, fidèle au 
Festival depuis 5 ans, Danielle 
Roy. Une fille qui ira loin. Son 
affiche de L'Archifète a rem­
porté le prestigieux Prix Aiga 
aux États-Unis. Rien qu'en 8b 
elle a accumulé une dizaine de 
prix en design et cette année 
elle ira travailler pendant 6 
mois avec Milton Glayser (/ 
lovcN.Y.)* New York. 

«LE FRÈRE ANDRÉ» EN A O Û t 
• C'est le 14 août que le film 
de Jean-Claude Labrecque Le 
frère André prendra l'affiche 
en salle, en fait dans 15 salles 
s i m u l t a n é m e n t ! Une avant-
première aura lieu le 12 août 
au Complexe Desjardins et le 
public pourra assister au lan­
cement du film à midi de jour-
là et r encon t re r Labrecque, 
Marc Legault (le frère André 
lui-même), Sylvie Ferlatte, sa 
jeune covedette, ainsi que le 
scénariste Guy Dufresne, l'his­
torien Jacques Lacourslère et le 
producteur Pierre Valcourt qui 
devrait être accompagné par 
le pere Bernard Laferrière, ce­
lui qui a piloté le dossier du 
frère André jusqu'à Rome... 
On pourra aussi voir des ima­
ges tirées pendant le tournage 
du film, ça nous mettra dans 
l 'ambiance! 

LE POEME DU PAPE 
• C'est bien demain que le 
tournage de La boutique de 
l'orfèvre commencera en Po­
logne. Denis Héroux est à Paris 
pour Alliance Production qui 
coproduit ce film avec la Fran­
ce et l'Italie. Tous les acteurs 
ne sont pas e n c o r e s i g n é s ! 
C'est Michael Anderson qui réa­
lise cette adaptation du poème 
romancé (80 pages) du pape 
jean-Paul II et actuellement il 
y a en vedettes: Burt Lancaster, 
Olivia Hussey, Ben Cross, An­
drea Occhipinti et Joe Scampa. 
|e viens d 'apprendre aussi que 
l'équipe voyagera au Québec 
du 18 au 21 juillet pour com­
mencer à tourner le 22 juillet 
ici. 

LE CIROUE DU SOLEIL 
• Bonne nouvelle: le merveil­
leux Cirque du Soleil restera 
dans le Vieux-Port de Mont­
réal jusqu'au S juillet. Pas plus 
car il doit aller s'installer dans 
le Vieux-Port de Québec en­
suite. C'est un spectacle de cir­
que unique en son genre qu'il 
nous offre. À voir et à revoir. 
• Sur ce je vous souhaite un 
bon dimanche et une joyeuse 
Saint-lean. 

Un petit goût d'Amsterdam 
D A N I I L L I D O N N I A U 

P lus de deux cents hollandais 
ont fait leur nid en plein 

coeur du parc Lafontainc. |us-
qu'au 28 juin, ils ouvrent grand 
leurs portes et invitent le public 
montréalais à baigner dans l'at­
mosphère particulière d'Amster­
dam. 

Sur le Boulevard des rêves bri­
sés, les spectacles de mus ique 
classique, de jazz, de rock, de va­
riétés, de danse et de théâtre se 
succèdent et prennent place dans 
des tentes magnifiques spéciale­
ment aménagées. On peut égale­
ment écouter des orchestres, dan­
ser et voir des mimes et des comé­
d i ens à l ' o e uv re , sur la p lace 
publique. 

«Environ 80 p. cent des activi­
tés organisées dans le cadre du 
festival La Hollande au Canada 
87 se déroulent sur le Boulevard 
des rêves brisés, explique Terts 
Brinkhoff. directeur de l'événe­
men t a m b u l a n t . C'est un peu 
notre réponse à la partipation 
d'artistes canadiens, en 1985. au 
Festival de la Hollande.» 

Le boulevard des réves brisés 
existe depuis 1984 et réunit plu­
sieurs artistes indépendants hol­
landais qui désirent, pendant la 
saison estivale, présenter leurs 
spectacles de pays en pays. C'est 
la première fois que la troupe tra­
verse l 'Atlantique. 

«C'est excitant, s'exclame Terts 
Brinkhoff. On n'a pas pu. par 
contre, tout amener avec nous. 
Cela aurait coûté trop cher. En 
Europe, par exemple, on voyage 
dans nos propres roulottes, qui 
sont très belles, et on s'installe 
sur le Boulevard. On vit sur le 
site, avec nos familles. 

«Cela n'a pas été possible de 
faire cela ici, continuc-t-il. On 
doit dormir à l'hôtel. Ce qui est 
dommage. Nous ne sommes pas 
c o n t i n u e l l e m e n t p longés dans 
l 'atmosphère de fête. Le soir, on 
va prendre un verre au bar de 
l'hôtel, alors que d'habitude, on 
se réunit sous la tente.» 

C'est le désir d'échapper aux rè­
gles strictes de la société, oû tout 
est institutionnalisé, qui pousse 
les artistes à devenir bohèmes 
cinq mois par année. Ils devien­
nent mobiles, s ' instal lent pen­
dant une dizaine de jours dans 
des villes inconnues et établissent 
des contacts significatifs avec les 
gens qu'ils rencontrent. 

Mais comme ils transportent 
leur coin de pays avec eux. ils ne 
sont jamais dépaysés. 

« Il y a beaucoup d'ambiance, 
explique Terts Brinkhoff. Nous 
sélectionnons nos sites avec soin, 
pour que nous puissions nous in­
tégrer naturellement dans l'envi­
ronnement. On s'est senti à l'aise 

Le "Danspaleis- où I o n peut y prendre des leçons de danse tous les 
jours et danser, le soir, au son d'un orchestre, PHOTOS WCSIMONPERRAUUJ 

sion est négative, mais c est peut-
être encore trop tôt pour se faire 
une bonne idée de ce qui se pas­
se. » 

Le gros de l'activité prend place 
en soirée. Le site, éclaire de toutes 
parts, prend alors une allure fée­
rique. Ce n'est pas, toutefois, une 
fêle folklorique. 

«Le Boulevard des rêves brises 
recrée l 'a tmosphère spéciale et 
dynamique d'Amsterdam, précise 
Terls Brinkhoff. Les gens de tou­
tes les cultures y communiquent 
beaucoup entre eux. Il y a une 
très forte intégration culturelle. 
C'est pourquoi des artistes jouent 
du tango ou de la musique calyp­
so. Moi-même, j ' i n t e rp rè te des 
airs de la République Dominicai­
ne sur mon accordéon. )c fais aus­
si p a r t i e d u g r o u p e c o m i q u e 
Snack Bar Favorite, qui chante 
des vieilles chansons hollandai­
ses. » 

Les instigateurs du festival ont 
appelé l 'événement estival «le 
Boulevard des rêves brises» ( Bou­
levard Of Broken Dreams), parce 
que c'est un très beau nom qui 
capte l ' imaginat ion de tout le 
monde. 

«C'est aussi le nom d'une chan­
son qui a été écrite pour le film 
Le moulin Rouge, tourné à Paris 
en période de crise, en 1934. ex­
plique Terts Brinkhoff. Contre 
toute attente, elle est devenue 
très populaire. Ce qui prouve sa 
force. 

«Sans réves brisés, par ailleurs, 
il n'y aurait pas d'art. » 

a Montreal dés le premier jour. 
C'est comme si nous avions tou­
jours été installés ici. On a été ac­
cueillis comme des vieux amis.» 

Mme Louise M i c h a u d , qu i 
vient souvent au parc Lafontaine. 
est conquise pa r l ' é v é n e m e n t . 
Elle s'est promenée une première 
fois sur le Boulevard des rêves 
brisés, jeudi soir, et est retournée 
le lendemain après-midi. 

«Il y avait, hier, une atmosphè­
re de fête et de foire, dit-elle. Il y 
avait de la folie dans l'air, l'y ai 
vu toutes sortes de monde. C'était 
très bien. 

«On a apprivoisé le parc, conti-
nue- t -e l lc . D ' h a b i t u d e , on ne 
prend pas des marches tard le 
soir, parce qu'on a peur. Je vais 
revenir ce soir. » 

M. Richard L'Écuyer, sa femme 
Claudette et leur fille Marie-|o-
see, par ailleurs, étaient un peu 
déçus lorsqu'ils sont arrivés sur le 
site, vendredi après-midi. Ils veu­
lent aller en Hollande dans deux 
ans et s'attendaient à voir des 
moulins et des tulipes. 

« O n pensait qu ' i ls reprodui­
saient la Hollande, explique Mme 
Claudette L'Écuyer. Ce qui n'est 
pas le cas. Notre première impres- Ecouter paisiblement un quatuor à cordes, en prenant un verre 

En Hollande, la culture 
accapare 1 p. cent du budget 

C urieux comme les situations 
se ressemblent, d'un pays à 

l'autre, dans ce grand village glo­
bal. 

« Il est certain que nous subis­
sons une forme d'impérialisme 
anglo-saxon de nature culturelle, 
surtout dans le domaine de la té­
lévision, de la radio et du cinéma. 
C'est pourquoi nous avons adop­
té, nous aussi, des mesures protec­
tionnistes notamment en ce qui 
touche la télévision, et notre gou­
vernement subventionne nos pro­
d u c t i o n s audio-visuel les », dit 
Eelco Brinkman, ministre de la 
Culture des Pays-Bas. 

Mais il ajoute aussi : « Malgré 
les coupures de budget que nous 
avons dû subir dans la quasi-tota­
lité des secteurs de l'administra­
tion gouvernementale, la culture 
a été épargnée et accapare tou­
jours un p. cent du budget de 
l'Etat ». On en connaît, au Qué­
bec, qui en souhaiterait tout au­
tant... 

En Hollande, la Direction gé­
nérale de la Culture (du ministè­
re du Bien-être, de la Santé et de 
la Culture) administra ' en effet, 
en 1987, quelque $1.17 milliard 
sur un budget global de $ 111.8 
milliards. 

Ce qui permet notamment d'or­
ganiser à Montréal cette vaste foi­
re culturelle, La Hollande au Ca­
nada, qui attire chez nous, ces 
jours-ci, non seulement quelques 
centaines d'artistes des Pays-Bas 
mais également M. Brinkman et 
quelques autres hauts fonction­
naires de l 'administration gou­
vernementale. 

Il n'est pas inutile de savoir que 
La Hollande au Canada est une 
manifestation dotée d'un budget 
de $2 millions assumé par le gou­
ve rnemen t ho landa i s , ceux du 
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Eelco Brinkman, ministre de la Culture des Pays-Bas. 

Canada, du Québec et de la ville 
de Montréal, ainsi que des com­
manditaires privés; cette année, 
l'événement a aussi été tenu en 
Hongrie. 

« Le principe du mécénat s' im­
plante lentement chez nous ; il 
fonctionne assez bien dans le do­
maine des arts plastiques et de la 
muséologie, mais est moins popu­
laire pour la danse ou le théâ­
tre», commente le ministre. Le 
gouvernement néerlandais a lui 

aussi prévu des mesures incitati­
ves de na tu re fiscale, d ' au t an t 
plus efficaces que le taux d'impo­
sition peut atteindre les 72 p. cent 
au pays des moulins à vent ! 

Exemple intéressant : la recons­
truction de la salle de l 'Orchestre 
na t iona l d ' A m s t e r d a m (ça ne 
vous rappelle pas quelque cho­
se...) va être financée aux trois-
quar ts par le secteur privé, qui in­
jecte dans l'entreprise $20 des 
$27 millions nécessaires. 

S i , néammoins, l'entreprise pri­
vée et les individus sont encore ti­
mides, les municipalités, elles, y 
vont plus r o n d e m e n t . Les 749 
c o m m u n e s n é e r l a n d a i s e s a l ­
louent, en 1987, quelque $1.1 
milliard —autant que le gouver­
nement central— aux activités 
culturelles, les grosses parts du 
gâteau allant aux bibliothèques, 
aux activités-jeunesse, aux monu­
ments historiques cl aux arts de 
la scène. 

Il est vrai que les Hollandais 
ont, derrière eux. un passé fait de 
r éa l i s a t i ons c o m m u n a u t a i r e s ; 
l'exemple classique est la lutte 
contre l'envahissement de la mer. 
La création de la nation —et du 
système démocratique la gouver­
nan t— date du XVI e siècle, les 
courants humanistes, libertaires 
et pacifistes imprégnant histori­
quement l 'âme hol landaise . Le 
pays compte 14.5 millions d'habi­
tants; ils parlent le néerlandais, 
langue possédant une très vague 
parenté avec l'allemand et le da­
nois, également en usage duns 
une partie de la Belgique. Cette 
sorte de communauté flamande 
Hollande-Belgique regroupe 20 
millions d'individus. 

L'actuel gouvernement — qui 
vient d 'entrer dans son deuxième 
manda t— est le résultat d'une 
coalition entre démocrates-chré­
tiens et libéraux. 

Eelco Brinkman rappelle que 
les objectifs qu'il a poursuivis au 
cours de son premier mandat ont 
consis té en une reconstruct ion 
des compétences et une augmen­
tation de la participation du sec­
teur privé aux entreprises cultu­
relles. Dorénavant, le ministère 
consacrera ses énergies à établir 
une meilleure répartition des res­
sources, notamment entre l'ouest 
( A m s t e r d a m , R o t t e r d a m , La 
Haye )e t l'est du pays; et à stimu­
ler la production audio-visuelle 
en c o l a b o r a t i o n avec les Fla­
mands. 
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Le Bach discipliné des Hollandais 
NEDERIANDS KAMERKOOR, avec trio instru-
mental Directeur: Ton Koopman. Vendredi 
soir, salle Port-Royal de la Place des Arts. 
Oins le cadre de - La Hollande au Canada 87-. 

' Programme: let tlx Motets de J.S.Bach, 
BWV 225 a 230 incl. 

• Coincé entre une saison d'hiver 
«.jui s'éternisait et une saison d'été 
ncs précoce, le mini- fest ival «La 
Hollande au Canada 87» n'a pas 
eu le succès escompté de box-
office, malgré la réputation des 
ensembles présentés. 

Ainsi, la très faible réponse du 
public entraîna l'annulation d'un 
îles deux concerts annoncés du 
Ncderlands Kamerkoor (Ensem­
ble^ vocal néerlandais) qui , même 
;ivec une seule audition, n'attira 
que 300 personnes, soit moins 
d'une demi-salle, vendredi soir à 
Port-Royal. 

Le Neder lands K a m e r k o o r , 
fondé il y a cinquante ans par Fe­
lix ^Je Nobel, jouit d'une grande 
reputation auprès des amateurs 
de musique chorale à travers le 
monde. Son directeur actuel, Ton 
Koopman, est l'un des clavecinis­
tes les plus en vue (et les plus con­
troversés) actuellement. Le pro­
gramme était susceptible d'inté­
resser les adeptes et spécialistes 

du répertoire choral puisqu' i l 
était consacré aux six Motets de 
Bach, intégrale rarement donnée 
en concert. Enfin, Montréal est 
une ville très active en musique 
chorale: ce n'est pas 300 person­
nes mais dix fois ce nombre que 
représentent les membres de nos 
nombreuses formations chorales 
et les mélomanes qui leur font 
salle comble à longueur de sai­
son. 

Néanmoins, le Nederlands Ka­
merkoor n'a attiré que 300 per­
sonnes... |e laisse à ceux dont le 
travail consiste à «vendre» les sal­
les le soin de se pencher sur cette 
énigme. La publicité, en tout cas, 
avait été satisfaisante. Tout le 
monde savait que le Kamerkoor 
venait à Montréal et qu'il chante­
rait les six Motets de Bach. Que 
veut-on de plus? 

L'ensemble mixte de 24 chan­
teurs (en fait, ils étaient 23) don­
nait les Motets avec un «conti­
nue)» de trois instruments (petit 
orgue positif, violoncelle et con­
trebasse), ce qui ajoutait peu à des 
partitions habituellement présen­
tées a cappella, c'est-à-dire sans 
accompagnement. La disposition 
des choristes variait, d'un motet 
conçu pour double choeur à huit 
voix à un motet pour choeur à 
quatre ou cinq voix. 

CINÉMAS 

ClNEPLEX ODEON 

BERRI 
STOenil & SieCothor.no 2(8-211 S 

HARRY A N D THE H E N D E R S O N S (G) 
Dolby Slereo - 1 00 . 3:05 • 5:10 - 7:15 - 9 20 

•LA STORIA (G) A 
8 0 0 • 5:30 • 6:30 0 _ 
I A FISSURE (14 a n i l 
>:00 • 3:00 • 5.00 - 7:00 - 9 00  

•J>OLICE ACADEMY 4 (G) 
1 30 - 3:30 - S:30 - 7:30 • 9:30 

ARIZONA JUNIOR (Gl 
.1:20 - 3:20 • 5:20 - 7:20 • 9:20 

BONAVENTURE 
Ploce Bonoveniute S61-2725 

T H E BELIEVERS 
12 :30 - 2:45 - 5:00 - 7:1S • 

m 
CREEPSHOW 2 (14 a n t ) 

.1:30 • 3:30 - 5:30 - 7:30 - 9:30 

BROSSARD 
Moil Champk jm 465-5906 

THI BELIEVERS (14 a n t ) 
J?:25 - 2:30 • 4:45 • 7:00 - 9 : 1 5 

HARRY ET LES H E N D E R S O N S (G) 
1t:35 - 2:45 • 5:00 • 7:15 • 9:30 

PREDATOR (14 a m ) Dolby Slereo 
12:55 • 3:05 - 5:10 • 7:25 - 9 35 

CARREFOUR LAVAL 
2330. Aul o » i lowenhdes 688 3684 

THE BELIEVERS (14 ans) 
12:05 • 2:20 • 4:40 - 7:05 • 9:30 

W O R K I N G GIRL (18 an») 
1:10 - 3:10 - 5:10 - 7:10 • 9:20 

PREDATOR (14 a m ) 
12:45 • 2:55 - 5:05 • 7:15 - 9 25 

LA FISSURE 114 ans) 
1 00 - 3:00 - 5:00 • 7:00 • 9 00 

HARRY ET LES H E N D E R S O N S (G) 
12 15 • 2:30 • 4:45 • 7 0 0 • 9:15 

ROXANNE (G) Dnlby Slereo 
12:35 - 2:50 - 5:05 7:20 - 9:35 

COMPLEXE DESJARDINS 
Bosiloir» 1 288-3141 

SECRET DE M O N SUCCÈS (G) 
12:45 - 2:55 • 5:10 • 7:20 • 9:35  

U N Z O O LA N U I T (14 ans) 
12:00 • 2:30 - 5:00 - 7:30 • 9 35  

ANGEL HEART (Irançals) (14 ans) Dolby Slereo 
12:40 - 2:50 - 5 00 • 7 10 - 9:25  

P L A T O O N (14 ans) (français) 
12:20 • 2:40 - 5:00 • 7:20 - 9:40 

m 

CRÉMAZIE 
Si-Doms a Crémone 388-4210 

SECRET DE M O N SUCCES (G) Dolby Slereo 
1:00 - 3:00 - 5:10 - 7 15 - 9:20 

LE DAUPHIN 
BeouOien ores d Iberville 721 6060 

RADIO DAYS (G) (français) 
2:00 - 4:00 - 6:00 - 8:00 - 10:00 

QUE LA FETE C O M M E N C E (14 ans) 
1 5 0 - 4 : 1 0 - 7 :10 -9 :30 

2001 Université 
C o m d e Monooneuve 049-4516 

P L A T O O N (14 ans) 
2:00 • 4:15 • 7:00 - 9:15  

PRICK UP YOUR EARS (14 ans) 
1:00 - 3:05 • 5 10 • 7:15 • 9:25 

THE NAME OF THE ROSE (14 ans) 
1:00 - 4 00 - 7 00 • 9:25  

HANNAH AND HER SISTERS (G) 
1 00 - 3 05 • S 10 - 7 20 - 9 30 

THE GATE (14 ans) 

1 05 • 3:05 - 5 05 - 7 05 • 9 05 
RADIO DAYS (G) 
1:15 - 3:15 • 5:15 • 7 15 • 9:15 
R O O M WITH A VIEW (G) 

2 00 • 4:20 • 7:00 • 9 20  
ANGEL HEART (14 ans) 
1 30 - 4 30 • 7:00 • 9 30  

• THE HANOI H ILTON (14 ans) 
1 45 - 4:15 - 7:00 - 9 20 

JEAN-TALON 
2 rues 6 lesl o e Ple-IX 725-7000 

HARRY ET LES HENDERSONS (G) 
12:15 • 2:30 - 4 45 - 7:00 • 9:15 

LE FAUBOURG 
1616. Sl.c C a t h e r l n o O 932-2121 & 

ROXANNE (G) Dolby Slereo THX 
12:45 - 3:00 • 5:15 - 7:20 • 9:30  

WORKING GIRL (18 ans) 
1:00 - 3:00 • 5:00 • 7:10 - 9 00  

SECRET OF MY S U C C E S S (G) Dolby Slereo 
12:35 - 2:50 - 5:05 • 7:15 • 9:35  

HARRY AND THE H E N D E R S O N S (G) Oolby 
Slereo — 12:10 - 2 25 - 4:40 • 7:00 - 9:20 

LONGUEUIL V 
Ptoce lonoueuii 679 7451 

SECRET DE M O N SUCCÈS (O) 
1? 15 - 2:30 - 4 45 - 7:00 • 9:15 

M A N N E Q U I N (G) 
1:30 • 3:30 - 5.30 • 

ODEON-LAVAL 
Centre 2000 - Boul Sl-Mortm 6875207 

SECRET DE M O N SUCCES (G) 
1:05 - 3:10 - 5:15 - 7:20 - 9:25 

M A N N E Q U I N (G) 
1:00 - 2:4S - 4:4$ • 7:00 • 9:10 

PARIS 
896. Sre-Cotherlne o 875-1882 

PREDATOR (14 ans) 
12:30 - 2:45 - S:00 - 7:15 • 9:30 

PLACE DU CANADA , 
Vio Choleou Chomotoin 661-4595 

ISHTAR (G) 
1:00 - 3:05 - 5 10 - 7:20 - 9:30 

PtAZA ALEXIS NI HON 
Nrveau a u Métro Atwoter 935-4246 

PREDATOR (14 ans) Dolby Slereo 
12 45 - 2:50 - 4:55 • 7 05 - 9:15  

THE BELIEVERS (14 m i ) Dolby Slereo 
12:30 • 2:45 • 5:00 - 7:15 • 9.30 
E»ceple Lundi: 12 30 • 2:45 • 5 00 • 9:30 

H O L L Y W O O D SHUFFLE (G) 
1 45 • 3:30 - 5:15 - 7:00 - 9:00 

m 
m 

m 
A CHIPMUNK ADVENTURE (G) 

ST-DENIS 
1590. rue St-Denis S4S-3222 

L ENFANT SACRE D U TIBET (G) 
1 15 - 5 05 - 9.00 
2e M m CROCODILE DUNDEE 

TELE TERREUR (14 ans) 
12:15 - 2:00 - 3 45 • 5:30 - 7:15 - 9 

SQUARE DECARIE. 
Décone. sua d e Jeon-Iolon 341-3190 

PREDATOR (14 a n t ) Oolby Slarto 
12:15 - 2:30 - 4:45 - 7:00 - 9:20  

HARRY AND THE H E N D E R S O N S (G) 
2:1 S - 4:30 - 7:20 - 9:30 

ASTRE . . 
STLéonord, 9480 Locordoire 327-5001 O-

PREOATOR (14 ans) 
1 00 - 3:05 - 5:10 • 7:15 - 9:15  

L ENFANT SACRE OU TIBET (G) 
1:00 • 4:30 - 8:00 
2e hlm: CROCODILE D U N D E E  

THE BELIEVERS (14 ans) Dolby Slereo 
1:10 • 3:20 - 5:30 • 7:40 • 9:50  

SECRET OF MY S U C C E S S (G) 
1:00 • 3:05 - 5:10 • 7:15 • 9:25 

MONTREAL 
1584. Ml-Royol » Pooineou 521-7870 

M I S S I O N (G) 
12 10 - 2 2 S - 4:40 - 7:00 - 9:20 

C H A M B R E AVEC VUE (G) 
12:30 - 2:40 - 4:50 - 7:00 - 9:10 

OMEGA 
Centre M o n 2675 ch CNombly Long 647-1122 

POLICE ACADEMY 4 (14 ans) 
1:10 - 4 35 - 8:00 
2e Him: BRAS OE F I . 1 

PARADIS 
8215 H o i rieiogo 3S4 3110 

SECRET DE M O N SUCCES (G) Oolby Slereo 
1:00 • 3:05 • 5:10 - 7:20 • 9.30  

POLICE ACADEMY 4 (G) 
1:00 - 4:30 - 8:00 
2e Hlm: BRAS OE FER  

HARRY ET LES H E N D E R S O N S (G) 
1:20 - 3:20 - 5:15 - 7:15 - 9 15 

Le Ncderlands Kamerkoor est 
composé de voix fraîches et très 
justes, coordonnées avec la plus 
grande discipline. Chez son direc­
teur, Ton Koopman, on retrou­
vait la même approche énergique, 
audacieuse même, qu'il avait ré­
vélée lors d'un mémorable récital 
de clavecin en mars dernier. I l 
mimait les mots en direction des 
choristes, por tant du geste le 
texte d'un groupe à l'autre et en 
soulignant a chaque instant la si­
gnification. À cet égard, on re­
grettait l'absence de traductions 
dans le programme imprimé. 

Ces pages d'un musicien d'égli­
se, destinées à différents offices 
(funèbres, notamment) , restent 
cependant d'une grande austérité 
et d'une écoute difficile. Les in­
conditionnels de Bach parleront 
sans doute de «chefs-d'oeuvre ab­
solus» dans six cas sur six. On 
n'est pas forcé d'être d'accord. 
On a même le droit de s'ennuyer 
un peu en les écoutant. Et même 
de s'en aller sans avoir tout écou­
té, comme je me suis permis de le 
faire. 

Mais ce que j'ai entendu ren­
contrait les plus hauts critères 
d'interprétation, l'imagine facile­
ment l'immense plaisir de l'assis­
tance, peu nombreuse mais com­
bien attentive. 

CINE-PARCS 
CINÉ-PARC ODEON 
I ronsCon (sortie SI Bruno) 98 6554)692 

SECRET DE M O N SUCCES (G) 
2e l l lm: LES AILES DE LA JUSTICE 

HARRY ET LES H E N D E R S O N S (G) 
2 t Hlm: LA FOIRE AUX MALHEURS 

CINE-PARC LAVAL 
Auto des lourentides (sortie 14) 622-5555 

POLICE ACADEMY (14 a n t ) 
2e Hlm: BRAS DE FER  

M A N N E Q U I N (G) 
2e lllm: ARIZONA JUNIOR  

HARRY ET LES H E N D E R S O N S (G) 
2e Hlm: LA FOIRE AUX MALHEURS 

SECRET DE M O N SUCCES (G) 
2e Hlm: LES AILES DE LA JUSTICE 

CINÉ-PARC CHATEAUGUAY 691-1310 
6 km d u pont Mercier w n ChoteouguOY 

BACH ET BOTTINE (G) 
2e lllm: HENRI  

TELE-TERREUR (14 ans) 
2e lllm: ANTARTICA 

HARRY ET LES H E N D E R S O N S (G) 
2e lllm: LA FOIRE AUX MALHEURS 

CINÉ-PARC VAUDREUIl 
I ronsCon {sortie 3) 455-5154 

POLICE ACADEMY 4 (14 ans) 
2e ll lm BRAS DE FER  

LE SECRET DE M O N SUCCES (G) 
2e hlm: LES AILES DE LA JUSTICE 

CINÉ-PARC ST-EUSTACHE 
Route 15 (sortie 21) 472 6660 879-1707 

PREDATOR (14 ans) 
2e Mm THE FLY  

BACH ET BOTTINE (G) 
2e lilm HENRI  

THE BELIEVERS 114 ans) 
2e Him: P L A T O O N  

LA FISSURE 114 ans) 
2e lllm: MES DEUX H O M M E S 

TELE TERREUH (14 ans) 
2c lllm: ANTARTICA 

CINÉ-PARC ST-HILAIRE 
Route 20 (sortie 115) 467-0402 

POLICE ACADEMY 4 (14 ans) 
2e lllm BRAS DE FER  

BACH ET BOTTINE (G) 
2e Hlm: U N H O M M E PARMI LES L IONS 

i f i i i 
NUT 

COMPLEXE DESJARDINS 
(Dolby Stéréo) 

ROXANNE CHNKSn 
LUSSE!-

FAUBOURG ( D o î b y T H X Î — y ftSSO 
CARREFOUR(DOLBY) BUSS 

BACHi 
CtNÊ-PARCS' 

CHATEAUGUAY, ST-EUSTACHE ET ST-HILAIRE 

BELÏEi/ÊRS 
nwiiHSieeii saw rum* WBSUC unnwium. 

UTff ET OK f UC SI IUSTUX lCunts r| U 

Une heureuse découverte: 
le Nederlands Dans Theater 

U N 
collaboration spéciale 

• En Hollande, il n'y a pas que 
les tulipes qui fleurissent. En ef­
fet, une batterie d'artistes de là-
bas nous arrive pour célébrer la 
fin du printemps. Le grand bal 
ré t ro de m e r c r e d i dans la 
«Danspaleis» art déco du parc 
Lafontaine a merveilleusement 
bien lancé la danse au Festival 
de la Hollande. Le lendemain, 
en grande première montréa­
laise, c'était au tour du Neder­
lands Dans Theater qui nous vi­
site avant le Metropolitan Ope­
ra de New York. 

Bien sûr, le programme pro­
posé ne nous met pas au par­
fum de toutes les nuances de 
style de | iri Kylian, le directeur 
artistique de cette compagnie 
contemporaine, mais le dépla­
cement en valait la peine. Les 
e n f a n t s s ' é m e r v e i l l e n t en 
voyant L'enfant et les sortilè­
ges, une fantaisie lyrique en 
deux parties. Ce ballet est inspi­
ré de l'opéra de Ravel (1925) 
d'après un scénario de Colette. 
C'est tout simplement l'histoire 
d'un enfant de six ou sept ans 
qui refuse d'apprendre ses le­
çons et de grandir . S'ensuit 
alors une bataille rangée avec 
des objets inanimés et le monde 
vivant de la nature, qui le ra­
mèneront vivement a la raison. 

Le conte de Colette peut pa­
raître candide aux yeux de nos 

Progamme: Nederlands Dans Theater, jeu­
di, vendredi et samedi, au théâtre Maison-
neuve. Hearts labyrinth (1984-1985) cho­
régraphie, costumes et décors: Jiri Kylian 
éclairages: Joop Caboort musique Schon-
berg, Webcrn, Dvorak Jardl Tjnatmm 
chorégraphie, costumes et décors: Nacho 
Duato éclairages: Joop Caboort musique: 
Maria del Mar Bonet L Enfant et les sort tie-
005(19841 chorégraphie: Jiri Kylian musi­
que: Maurice Ravel (L'Enfant et les sortile­
ges, fantaisie lyrique en deux parties) cos­
tumes et scénographie: John F. Macfarlane 
éclairages: Jennifer Tipton. 

jeunes, plus habitués au mono­
logue des jeux électroniques et 
à la violence souvent gratuite 
du petit écran, mais la mise en 
scène de Kylian est bien articu­
lée et l'action, drôle et amusan­
te. Dans ce décor en perspecti­
ve, tout est exagéré, grossi à la 
loupe. )ohn Macfarlane s'est sû­
rement inspiré de livres d'en­
fants pour faire vivre ce conte 
imaginatif et coloré. Bientôt, la 
mère est remplacée par l'assaut 
du fauteu i l , de l 'horloge, et 
même de la théière et de la 
tasse de thé où l'on croirait voir 
Ziz i Icanmaire. Puis arrivent 
en trombe les chauve-souris, les 
libellules, le choeur des gre­
nouilles, etc. La danse n'est ici 
qu'un soutien à l'action, qui 
branche aussi les adultes cons­
entants avec le monde imagi­
naire de leur petite enfance. 

La sensibilité, l'émotivité et 
le lyrisme de Kylian sont au­
tant d'effluves qui se dégagent 
de Heart's Labyrinth, un ballet 
en quatre sections que l'auteur 

livre comme autant de poèmes. 
Campé dans une mise en scène 
dépouillée, Heart's s'ouvre sur 
un escalier que descend Fiona 
Lummis, symbole sans doute 
du savoir occulte et de l'incons­
cient, justement, pourquoi le 
suicide d'un être cher? Heart's 
est une oeuvre subtile où le 
mouvement précis, coulé en 
cercles et en spirales, s'égrène 
sans même qu'on s'en aperçoi­
ve. Kylian utilise une palette de 
mouvements rapides, qui se 
lient ci se délient, une belle 
symbiose de classicisme et de 
modernisme. Elle exige une im­
plication constante du specta­
teur, tant intérieurement que 
visuellement. 

Dans cette compagnie où les 
32 danseurs sont sur un pied 
d'égal i té, le danseur Nacho 
Duato a signé le ballet le plus 
expressif, lardi Tancat (en cata­
lan, «jardin fermé»), inspiré de 
légendes folkloriques espagno­
les, s'articule surtout à partir 
du v o c a b u l a i r e de danse 
moderne. Sa gestuelle est plei­
ne d'allant, de dynamisme. Et 
le chant plaint i f , mais aussi 
plein d'espoir de Maria del Mar 
Bonet, accompagne ces corps, 
où les torses se ploient sans ces­
se, au rythme des supplications 
pour recevoir de la pluie. Un 
petit chef-d'oeuvre de composi­
tion qui nous révèle un autre 
chorégraphe à suivre au Neder­
lands Dans Theater... Une com­
pagnie européenne à saveur 
américaine qu'il faut revoir! 

Daniel Lavoie tombe de la 
scène et continue à chanter 
Premier spectacle depuis 1985 et avant-goût de l'Olympia 

nui tins mm. tm «un. • 
idueiru i l tami-msrt retail) 

D A N I I L L S B O H N M U 

• Daniel Lavoie a donne un spec­
tacle très détendu, hier soir, sur la 
scène extérieure aménagée à La-
Salle, à proximité des Rapides de 
Lachine. 

Portant des pantalons de ve­
lours côtelé, un t-shirt et un man­
teau de cuir noirs (durant la pre­
mière partie du show, du moins), 
il a profité du crépuscule pour fai­
re son apparition. 

On a alors pu apprécier la r i ­
chesse des jeux lumineux . Le 
bleu, le jaune et le vert ont i l lumi­
né la scène de mille feux et ont 
donné beaucoup d'atmosphère à 
la soirée. 

Daniel Lavoie était très décon­
tracté et a parlé à plusieurs repri­
ses au public de plus de 12 000 
personnes qui est venu l'applau­
dir. Il a souri tout au long du 
spectacle, semblant très à l'aise. 

Il s'est m é f a ^ l ' a d m i r a t i o n de 
la foule lorsqSfu tout début du 
spectacle, il a mal calculé les di­
mensions de la scène et a chuté 
sur le sol, avec sa guitare. Sans 
manquer une seule note, il a con­
tinué à chanter La danse du smat-
te. 

Il a également fait remarquer, 
avec humour, qu'il avalait et re­
crachait les moustiques qui ont 
envahi la scène. 

« Y'a une gang de bibittes qui 
prennent une ride sur mon cla­
vier, a-t-il dit. Si vous entendez 
une fausse note, c'est une manne 
qui a glissé» 

Lors de son premier spectacle 
de l'été (et son premier depuis 
1985), Daniel Lavoie a donné un 
avant-goût de ce qu'il réservera 
aux Français en septembre, à 
l'Olympia. Il a interprété avec 

chaleur La danse du smatte (avec 
un arrangement très rock), Vie 
de vie de ville, Fouquct's, Les 
longs manteaux, le voudrais voir 

New York, Dis-lui, dis-lui Mona, 
Tension attention, et plusieurs 
extraits de son microsillon an­
glais Tips. 

Daniel Lavoie 

VOTRE SOIREE DE TELEVISION, 

CHOIX D'EMISSIONS 
par Louise Cou sineou 

20:00 3 ) 9 — Our kids and the 
best of everything 
Un sujet prometteur: des 
vedettes, leurs enfants et 
des spécialistes discutent 
de leurs façons d'élever 
les enfants. Parmi les in­
vités: |oe Namath, )oe Pi-
scope, le D r Benjamin 
Spock et Pia Zadora. 

20:00 œ © — Picking up the 
pieces 
Margot Kidder en femme 
abandonnée sans moyens 
financiers par son mar i . 

3uand elle demande le 
ivorce. 

23:10 (S — Dernier voyage 
Marie Tifo est une comé­
dienne toujours intéres­
sante à regarder. Dans ce 

court métrage, el le est 
une mère qui veut se ven­
ger des personnes qui au­
raient accidentellement 
causé la mort de sa fille. 

23:40 O m — «.Orphée» 
De lean Cocteau, le my­
the d 'Orphée transposé 
dans le monde moderne. 
L'histoire d'un poète qui 
va chercher sa f e m m e 
aux enfers. Jean Marais y 
était très beau, et Maria 
Casarès très diabolique. 

HORAIRE RÉVISÉ 

14:00 œ — Fashion Report. 

18 h 30 19 h 00 19 h 30 20 h 00 20 h 30 21 h 00 21 h 30 22 h 00 22 h 30 
O Vîe secrète animaui Beaui Dimanches: Juste pour nre!(4eo>6). Le Tèlefoumel B. Dimanches: "Traces du réve"|20h25). Les Beaux Dimanches: "Noces de juin" (2th55) 

fX Benson 60 Minutes Murder, She Wrote Sunday Night Movie: "Picking Up the Pieces". 

es NBC Newt Life-quest: Cntical Minutes. time Out (or Dad Sunday Night Movie : "Paternity". 

o U.S. Open Goll(16h). Laurier (3e do 4, tuito dimanche prochain a la mémo heure). Sunday Report Venture (22h25) 

o AmoMetWly Les Petits Gemes Oominique Chacun chez toi Ticket : "Les Flics ne dorment pas Is nuit". 

O i Arnold et Wily Let Petits Génies Dominique Chacun chez soi Ticket : "Les Flics ne dorment pas la nuit". 

o Question Pffiod Highway to Heaven W5 Sunday Night Movie : "Picking Up the Pieces". 

CD U.S. Open Gof (15M0). Disney: "Our Kids A Best of Everything". Sunday Night Movie: "Heaven Can Wert". 

3D Vie secrete animaux Beam Dimanches: Juste pour nre!(4ede6L Le Téléjoumal B. Dimanches : "Traces du rêva" (20h25). Los Beam Dimanches: "Noces de juin" (2ih55). 

CD Peul et les jumeeui La Belle Vie Attold et Witty Cinéma du dimanche: 'le Bagatrear". ObjecM Montréal Actualité plus 

0 Fashion Tele vision Hamilton's Quest Family Ties WS Sunday Night Movie: "Picking Up the Pieces". 

CD V* secrete animaux Beaux Dimanches: Juste pour nr»!(4er> 6). UTtféjownal B.DimanchM:"Tracesdur«ve"(20h25). Les Beaux Dimanches: "Noces de juin" (21h55). 

CD Wickie Ciné-soleil : "Robinson Crusoe". Super-loto (20h2o) Le Prisonnier: A,B etC (3e de 13). Je repars a trois (21h20). 

U.S. Open Gotf(15n30). Disney:"Our Kids i Best of Everything". Sunday Night Movie : "Heaven Can Waft" 

ÉD Letytfttes du rnoodê Oéti sport Temoms du passe Mabnw en soirée: "Vive la sociale" MEMO. Carte blanchi: L ins*" (1ère de 4L 

œ Firing Line (lin) Wonderworks: December Rose (2eparbe). Nature: Emas: High Plains ol Brazil. M. Theatre: Jewel in the Crown (5e partie). A Fine Romance To the Manor Bom 

00 Carnets deLouue(1!h Camera V Spécial Dimanche : "Les Médailles : Moscou 18S0" (1ère do 2). Le Grand Journal Dimanches de Clemenc 

(D Insxîe AlbJjny On Stage at Wort Trap: New Sousa Band. Upsttto/Dmmtiirs Masterpiece Theatre : Jewel in the Crown. Mystery! Partners in Crime. 

£0 BMk.(1M6| frtemine Tout le monde le sait Inv.: la Compagnie Creole. Apostrophes : Acadienne et Académiciens. Le Journal (22h50) 

4ÉP 

http://SieCothor.no
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Jazz et nouvelle musique 

Swing Out Sister: un succès instantané 
ALAIN 
B R U N E T 

e o m m e n t 
fabr iquer 

un tube? On ne 
trouvera jamais 
la recette, mais 
lorsque les vents 
sont bons... Paf ! 
Les stations cra­

quent, CHOM, CKOI et CKMF 
mettent de côté leur «formats» 
respectifs et chantent tous en 
coeur Breakout, le premier 
gros succès du trio britannique 
Swing Out Sisters. Un groupe 
léger, qui devrait être une des 
suprises majeures de l'été, du 
moins à la radio. Voila un beau 
cas de studio. 

Ça sonne au maximum. 
Grosse production, brillante 
production, synthétiseurs ad­
mirablement manoeuvres , 
vents et cordes en toile de 
fond, refrains appropries pour 
le grand public, beat ultra-soli­
de, légèreté dans le contenu, 
références au soul et au R'n'B, 
quelques soupçons de jazz. À 

king Week... le temps d'une se­
maine! 

Les influences de Corinne? 
Les chanteuses blanches com­
me Shirley Bassey ou Doris 
Day, des noires comme Dionne 
Warwick ou Diana Ross, 
«l'aime ces chanteuses pour ce 
qu'elles sont et pas seulement 
pour leurs simples qualités vo­
cales; leur style est très impor­
tant», me confie-t-elle, après 
que Martin lui ait passé l'appa­
re i l . Et comment Cor inne 
Drewry perçoit-elle sa propre 
voix? «Elle est polie et en peu 
restreinte, l'ai encore un long 
bout à faire. C'est comme une 
face sans fond de teint (rires)! 
C'est dire que mon style devra 
se sophistiquer...», avoue-t-elle 
humblement. Fausse modestie? 
Le moins qu'on puisse dire 
c'est que cette approche «em­
bryonnaire» connaît des résul­
tats explosifs. 

LE MOOD ET LE CONTENU 
Pour Corinne et ses acolytes, 

c'est le son qui compte. Le 
mood, bien avant le contenu: 
«La musique est plus impor­
tante que les textes. Sinon, je 
ne ferais pas ce genre de maté-

Swing Out Sister (avec Corinne Drewry) 

l'avant, une chanteuse à la voix 
sobre et nuancée : Corinne 
Drewry, séduisante soliste, fi­
gure de proue de la formation, 
appuyée par le percussionniste 
Martin (ackson et le claviériste 
Andy Connel- autrefois avec le 
groupe A Certain Ratio. Trois 
Londoniens. 

De la musique pop comme 
les anglais l 'aiment par les 
temps qui courent . Et les 
Montréalais aussi! on connaît 
les affinités entre le Royaume 
Uni et la Métropole québé­
coise... Depuis Sade, ce groupe 
pourrait avoir un effet similai­
re, puisu'il se situe dans une 
zone voisine. Tubes pour tou­
tes tes générations, toutes les 
banlieues, bureaux, yuppies et 
radios FM aux heures de 
pointe. 

DE NULLE PART 
Un groupe qui vient de nulle 

part. Il y a trois mois, ce trio 
digérait plutôt mal l 'échec 
d'une première tentative: Blue 
Mood n'avait effectivement 
pas marché, et on se demandait 
ce qu'il adviendrait de Brea­
kout. C'est là que le déclic s'est 
fait: 300 000 disques en moins 
d'un mois. Pour un groupe par­
faitement inconnu, ce n'est pas 
si mal ! 

Comment expliquer ce suc­
cès immédiat? Martin lackson 
n'y parvient pas; «il s'agit là 
d'un ensemble de facteurs in­
contrôlables. Le moins que 
l'on puisse dire, c'est que le ti­
ming était bon », glisse-t-il au 
bout du fil. Evident. 

Au moment de l'entrevue, le 

f roupe Swing Out Sister était à 
os Angeles pour y tourner 

leur deuxième clip. Le premier, 
Breakout, est déjà bien en pla­
ce à Musique Plus. Ça se passe 
dans le monde de la mode, des 
manufactures de textiles... un 
clip sans grande signification, 
un nuage de jolis vêtements, de 
couleurs bien livrées, mais sur­
tout une foule de plans de la 
superbe chanteuse Corinne 
Drewry, qui constitue la pierre 
angulaire du vidéo. Sympathi­
que, sans plus. 
CORINNE D R E W R Y 

Corinne : un genre classique, 
plus Parisien que Londonien, 
un personnage pétillant qui ex­
citera beaucoup de monde. A 
27 ans, Corinne est une chan­
teuse qui a, comme tant d'artis­
tes de la scène pop, tenté sa 
chance dans nombre de forma­
tions éphémères. On l'a même 
«essayée» dans l 'excellent 
groupe de jazz anglais Wor-

riel. |e fais en sorte que les 
mots se fondent dans la musi­
que, qu'ils ne dérangent pas 
l'auditeur. Mais les textes ras­
semblent les notes, et dans la 
façon d'interpréter la musi­
que», explique-t-elle, assumant 
totalement le côté fast food de 
cette approche. Un fast food 
qui ne sera pas présenté sur 
scène de sitôt, car le groupe n'a 
pas suffisamment de matériel ! 
Typique phénomène de studio. 

Selon Martin lackson, il y un 
nom qui fait l'unanimité dans 
le trio: )ohn Barry, composi­
teur de la plupart des trames 
sonores de lames Bond, ces tra­
mes à grand déploiement, ces 
trames soignées, éclectiques, 
bourgeoises, effilées. Un com­
positeur que le trio vénère, qui 
représente sa grande influence. 

Si la recette d'une rengaine à 
succès est impossible à cerner, 
on peut dire que les ingré­
dients suivants constituent un 
mélange gagnant: une chan­
teuse aux goûts tout à fait or­
thodoxes, un percussionniste 
qui trippe sur Yello, Can et au­
tres bizarres groupes germani­
ques, et un claviériste surtout 
influencé par le jazz, Weather 
Report en tête de file. Où est le 
lien? 

Le «Motown» 
montréalais 
• Il y a quelques semaines déjà, 
le Soleil Levant présentait à 
son public une revue rendant 
hommage au premier noir à 
posséder un cabaret à Mont­
réal : Rufus Rockhead. Une 
revue que j 'ai pu visionner sur 
vidéo, et qui met en vedette 
nombre de talents issus de la 
communauté noire d'ici, et qui 
sera présentée une fois de plus 
au Soleil Levant, le 3 juillet 
prochain. 

Saviez-vous qu'une Montréa­
laise dénommée Aima Faye 
Brooks a un talent fou? Qu'elle 
chante aussi bien que nombre 
de solistes afro-américaines? 
Saviez-vous que Willy Ray et 
Kenny Hamilton sont des typi-

3ues crooners noirs, inspirés 
e James Brown et autres bon­

zes du soultt'n'B? Saviez-vous 
que la superbe chanteuse Gé­
raldine Hunt, qui a déjà grim­
pé au sommet des palmarès 
américains, réside à Montréal 
depuis plusieurs années? Con­
naissez-vous Derek Martin, 
Kenny Wilson, Skipper. Yvan 
Symonds, Jimmy Oliver? 

Un bonne dizaine d'artistes 
font donc revivre le bon temps 
du Rockhead Paradise, à l'épo­
que où le son Motown faisait 
vibrer l'Amérique. On y chan­
te James Brown, Aretha Fran­
klin, Marvin Gaye et autres 
classiques du genre. On sait 
que le Rockhead était le seul 
bar qui pouvait véritablement 
transmettre la culture afro-
américaine à Montréal. Or Ru­
fus Rockhead est mort en 81, 
peu de temps après avoir ven­
du son cabaret au proprio du 
Rising Sun, Doudou Boicel. 
Puis le Rockhead ne fit pas 
long feu... On s'en rappelle, 
sous forme de spectacle... 

Le «band» 
du Cirque 

• On ne s'en aperçoit peut-être 
pas, mais la musique est hyper-
importante pour une spectacle 
de cirque. Et pour une troupe 
avant-gardiste comme celle du 
Cirque du Soleil, présentemen-

Ceraldine Hunt 
ten pleine ac t ion au Vieux 
Port, la musique joue un rôle 
de premier plan. En plus d'un 
spectacle original, d'une esthé­

tique fort différente des habi­
tuelles foires nord-américaines 
ou européennes, le band de ce 
Cirque sort des sentiers battus. 
Totalement. 

Rien à voir avec la fanfare 
habituelle, ou le gros orchestre 
qui remanie de vieux standarts 
des années 40. Composée par 
René Dupéré, cette musique 
ponctue admirablement les nu­
méros du Cirque. Une musique 
qui mêle le jazz, le tango à la 
Piazzolla, le rock technologi­
que. Dupéré n'a pas eu peur 
d'oser, de pondre une musique 
aventureuse, mais suffisam­
ment accessible (car elle est 
mélodique) pour plaire à tous. 

L'exécution est assurée par 
de jeunes pros, dirigées par le 
claviériste Benoît Jutras. Trois 
joueurs de synthés, un batteur, 
et un saxophoniste-flûtiste-cla-
rinettiste. Ce dernier, Claude 
Vendette, est d'ailleurs un des 
meilleurs souffleur de saxo té­
nor en ville, crémant les beats 
enflammés et les trames syn­
thétiques de ses excellents so­
los. Fallait le souligner. 

' Budweiser 

GRANDE FINALE 
CE SOIR 

AU THÉÂTRE ST-DENIS 

BILLETS GRATUITS 
POUR PLUS DE DÉTAILS, ÉCOUTEZ CKOI 

BONNE CHANCE AUX 
4 FINALISTES: 

ALEX 
VOLT 

LONG WEEK-END 
SOTHO 

N.B. Retransmission en téléatéréophonie à 20 h, le 
samedi 27 juin à CKOI et Télévision Quatre Saisons 

EN RAPPEL'. 
Le dimanche, de midi à 17h 
le grand décompte 
du week-end! 

/ 

avec GuyAubry 
et Simon Provencher 

T O P 3 0 ANGLAIS 25. DIRTY LOOKS DIANA ROSS 

1 . YOU KEEP ME 26. CLOSER TOGETHER THE BOX 
HANGING ON KIM WILDE 27. IF I WAS YOUR 

2. DIAMONDS HERBALPERT GIRLFRIEND PRINCE 
3. 1 WANNA DANCE WITH 28. I JUST DIED IN YOUR 

SOMEBODY WITHNEY HOUSTON 
28. 

ARMS CUTTING CREW 
4. 
S. 

BIG LOVE 
HEAT OF THE NIGHT 

FLEETWOOD MAC 
BRYAN ADAMS 29. WILD HORSES GINO VANELLI 

6. IN TOO DEEP GENESIS 30. DIRTY WATER ROCK AND HYDE 

7. ALWAYS ATLANTIC STARR 
8. THE PLEASURE 

PRINCIPLE JANET JACKSON 
T O P 1 5 F R A N Ç A I S 

9. LA ISLA B0NITA MADONNA 1. CHATSSAUVAGES MARJ0 
10. ALONE HEART 2. INCOGNITO CELINE DION 
1 1 . WITH OR WITHOUT YOU U2 3. C'EST LA OUATE CAR0UNEL0EB 
12. 
13. 

MOONLIGHT DESIRES 
JUST TO SEE HER 

G0WAN 
SM0KEY ROBINSON 4. DANSER MAURANE 

14. NOTHING'S GONNA 5. PANCH0 VILLA MAGAZINE 60 

CHANGE MY LOVE GLENMEDEIR0S 6. A BAILAR CALYPSO ELUMEDEIR0S 
15. SHAKEDOWN B0BSEGER 7. UNE FEMME 
16. FUNKY TOWN PSEUD0ECH0 (RIEN DE MOINS) FRANCINE RAYMOND 
17. 
18. 

LESSONS IN LOVE 
THE RIGHT THING 

LEVEL 42 
SIMPLYRED 

8. SANS ÊTRE AIMER NUANCE 

19. HEAD TO TOE USA LISA AND CULT JAM 9. DEMAIN C'EST TOI FRANÇOIS FELDMAN 

20. 1 STILL HAVEN'T 
FOUND WHAT I'M 

10. 

1 1 . 

OURAGAN 

VIVRE ET LAISSER 

STÉPHANIE DE MONACO 

LOOKING FOR U2 VIVRE PIERRE BERTRAND 
2 1 . RYTHM IS GONNA GET GLORIA ESTEFAN AND 12. CORPS A CORPS IMAGES 

22. 
YOU 
WHY CAN'T 1 BE YOU 

MIAMI SOUND MACHINE 
THE CURE 13. VOYAGE VOYAGE DESIRELESS 

23. HEART AND SOUL TPAU 14. MON ANGE JUUEN CLERC 

24. FLAMES OF PARADISE JENNIFER RUSH 15. CEST COMME ÇA RITAMiïSOUKO 

Plus: Super Flashback "Top 10 Solid Gold" 
5 heures de vibrations totales! 

LE NON-STOP 

OE MONTRÉAL 

e 

PROGRAMME 
D'ACTIVITÉS 

* SERIE DE CONCERTS 
«RENAISSANCE» 

Concert Pétro-Canatfa 
26 Juin, à 20 h 
Léonard de Vinci 
à Mantoue et à Florence 
Ensemble Claude-Gervaise 

4 septembre, à 20 h 
Contes et airs de France, d'Italie 
et d'Espagne 
Roger Bellemara, chanteur, 
et musiciens 

H septembre, à 20 h 
Musique à la cour de François 1er 
Ensemble Claude-Gervaise 

18 septembre, à 20 h 
Scaramella 
(Concert de la Renaissance italienne) 
Anonymus 
25 septembre, à 20 h 
Musique au temps de Léonard 
Consort de violes du Studio 
de Musique Ancienne de Montréal 
Pat concert - 8 S . 5 S (étudiants. Anus du 
Musée et personnes de 65 ans et plus) 

Auditorium - entrée niveau rue 

LEONARD DE VINCI 
INGÉNIEUR ET 
ARCHITECTE 
Jusqu'au 8 novembre 
Du mardi au dimanche de 10 h à 22 h 
Le Musée est fermé le lundi. 

MUSÉE 
DES BEAUX-ARTS 
DE MONTREAL 
1379, rue Sherbrooke ouest 
Renseignements: (514) 285-1600 
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Un rayon d'espoir: «L'esprit d'équipe» 
LUC 
P I R R M U L T 

n jeune en­
fant atteint 

d e leucémie re­
çoit une transfu­
s i o n d e s a n g à 
l ' h ô p i t a l . Au 
cours de son trai­
t e m e n t , il r é v e 

qu'il est assis avec ses camarades 
leucémiques dans les estrades 

£ ! d u Forum pour voir évoluer ses 
h é r o s , les j o u e u r s des Cana­
diens. Un groupe de musiciens, 
The Box, se mêle à ces jeux. Jus­
qu'à Martine Saint-Clair, trans­
formée entre deux chansons en 
gardienne de buts, se met de la 
par t ie . Le temps, symbolisé par 
•un sablier, coule toujours, pré­
cieux comme la vie. 

Une terrible maladie, la leucé­
mie. On peut s'apitoyer sur le 
sort de ses petites victimes. On 
peut, comme le fait ce vidéo, 
tenter de donner espoir en mon­

trant des enfants qui luttent et 
qui continuent de rire et de 
s'amuser, sans pour autant igno­
rer ce qui leur arrive. 

A L ' O C C A S I O N D U 

FESTIVAL D'ETE 
DE LAJMDDIERE 

; PRÉSENTÉ PAR wmÊÊmm 

PETRO CAN A D A , s > 

LES AUTOBUS CABREL EXPRESS 
AMÈNERONT 

200 PERSONNES À JOLIETTE 
POUR ASSISTER AU SPECTACLE DE 

FRANCIS 
CABREL 

LE SAMED111 JUILLET 1987,20 H 30 
une invitation de 

O^© Télévision 
d Quatre Saisons 

50 personnes accompagnées chacune d e 3 invités auront 
la chance d 'assister au spectac le de Franc is Cabrel , sous 
les étoiles, derrière le cégep Jo l ie t te -De Lanaud ière , et de 
profiter du transport aller-retour Montréal / Jol iet te par 
autobus nol isés «Cabre l E x p r e s s » . 
Pour participer: 
• Remplissez le coupon publié dans La Presse 

jusqu'au 27 juin 1987 et retournez-le à l'adresse r—s i 
indiquée. IBM 

• Le tirage aura iieu le 2 juillet 1987. VESEfJ 
• Le texte des règlements relatifs à ce concours est 

disponible à La Presse. „ « m M « n 
• La valeur totale des prix offerts est d e 6000S. Ç J p P D U l y U 

C o n c o u r s « C a b r a i E x p r a u » 
L a P r e s s e , Itée 

C P . 5020 
Succursa le P l a c e - d ' A r m e t 

Montréa l ( Q u é b e c ) H 2 Y 3 M 1 

Vcuspouir; dtpjseï 
TOScouponsi 

U P r t i u M i M 

Q u e s t i o n : N o m m e z deux (2) titres du répertoire de Francis Cabre l 

R é p o n s e : 1 

N o m -

A d r e s s e . App-

Vi l le. 

Code pos ta l - T e l . Âge_ 
J e suis abonné(e) à La Presse • J ' a c h è t e La Presse en k iosque • 

La musique du groupe The 
Box, les chansons de Martine 
Saint-Clair et la photo signée 
Pierre Mignot contribuent à re­
hausser la qualité de ce court 
métrage destiné à promouvoir 
la cause de Leucan, une fonda­
tion à but non lucratif qui se 
consacre aux enfants atteints de 
leucémie ou de toute autre for­
me de cancer. Les profits de la 
vente de la cassette seront versés 
a cette fondation. Tout acheteur 
de la cassette pourra se faire 
photographier gratuitement en 
compagnie de deux des vedettes, 
Martine Saint-Clair et Guy Car-
bonneau des Canadiens, mercre­
di, de 18 h à 21 h, à la succursale 
Multividé du 1510, boul. Henri-
Bourrassa ouest. 

L ' E S P R I T D É 0 U I P 6 C L 0 S E R T O G E T H E R , d e 
A l l a n N i c h o l l s . Q u é b e c , 1 9 8 7 . I n t . : M i c h e l 
N a u l t e t tes e n f a n t s d e L e u c a n , T h e B o x , 
M a r t i n e S a i n t - C l a i r . C o u l e u r . 2 5 m i n . L e s 
P r o d u c t i o n s L i z M o r e n c y . $ 1 9 , 9 5 . 

De quoi 
être damné 

Opposing Force 
• Dans une ile du Pacifique des 
pilotes américains participent à 
litre de volontuires à un camp 
de survie-évasion réputé parti­
culièrement difficile. L'officier 
qui dirige le camp est un tyran 
avide de pouvoir. Sous son in­
fluence, le camp de survie se 
transforme en un camp d'exter­
mination. Dans le groupe, se 
trouvent une femme à qui rien 
ne sera épargné et un aviateur 
vieillissant qui désire échapper 
à la routine du travail au sol où 
son âge le destine. Il sera servi à 
souhait. 

Si l'existence de tels camps 
parait vraisemblable (car il est 
logique que les Américains pré­
parent leurs pilotes de guerre à 
une capture éventuelle), il est 
par contre plus difficile de croi­
re en ces personnages un peu 
trop stéréotypés. Mais l'action 
ne manque pas et l 'interpréta­
tion reste à la hauteur, en parti­
culier en ce qui conccrce Lisa 
Fiichhorn et Richard Roundtrce. 

L'occasion me semble propice 
pour dire quelques morts sur les 
titres des versions françaises de 
films américains. Opposing For­
ce a été traduit en français par 
Le Cump de l'enfer. Ce titre ap­
paraît sur le générique. C'est 
sous ce titre que le film est sorti 
en France . Pou r t an t , a u c u n e 
m e n t i o n de ce t i t re f rançais 
n'appurait sur la jaquette de la 
cassette. On trouve seulement le 
titre original et la mention «ver­
sion française». Pour compli­
quer les choses davantage, cer­
t a i n e s r e v u e s de c i n é m a en 
France d o n n e n t c o m m e t i t re 

original Hell Camp. Il y a vrai­
ment de quoi être damné ! 

O P P O S I N G F O R C E t v . f . d e O p p o s i n g F o r c e I, 
d e E r i c K a r s o n . E . - U . 1 9 8 6 . I n t . : T o m S k e r -
r i t t , L i s a E i c h h o r n , A n t h o n y S e r b e . R i c h a r d 
R o u n d t r e e . C o u l e u r . H i - f i s t e r e o . i h S 9 
H B O C a n n o r v C i n e m a p l u s 

Un bon vieux 
téléroman 

Médicament 
danger 
• Une jeune femme ambitieuse 
et intelligente entre au service 
d 'une grande firme pharma­
ceutique. Très tôt, elle réussit à 
être mutée au service des ven­
tes où sa compétence et sa pro­
bité lui vaudront l'estime du 
grand pa t ron . Toutefo is , un 
collègue sans scrupule laisse 

circuler dans le public un mé­
dicament qui n a pas encore 
fait ses preuves. Un grand scan­
dale va secouer les fondements 
de la firme. 

Inspiré du best-seller d'Ar­
thur Hailey, ce téléfilm traite 
de deux thèmes. D'une part, le 
monde de la médecine et des 
médicaments. Puis celui du fé­
m i n i s m e . L ' h é r o ï n e a p o u r 
amie une femme qui corres­
pond au modèle traditionnel 
de la f e m m e au foyer. Elle 
épouse un politicien, part avec 
lui pour Washington et décou­
vre que son mari la trompe. 
Par un habile recoupement, ce 
dernier jouera un rôle impor­
tant dans le procès auquel la 
firme sera confrontée. 

En fait, Médicament danger 
utilise tous les trucs d'un bon 
vieux téléroman. Le vilain est 
présenté dès le début comme 
un être antipathique. Les re­
bondissements ne manquen t 
pas. Et le happy-end final ré­
compensera ceux qui auront eu 
le courage de résister à ces trois 
heures de visionnement. 

M E D I C A M E N T D A N G E R t v . f . d e S t r o n g 
M é d e c i n e ) d e G u y G r e e n . . E . - U . , 1 9 8 6 . I n t . : 
B e n C r o s s , P a t r i c k D u f f y . D o u g l a i s F a i r ­
b a n k s J r . , G a y l e H u n n i c u t , P a m e l a S u e 
M a r t i n , S a m N e i l l , A n n e t t e 0 T o o l e , O i c k 
V a n D y k e . C o u l e u r . D e u x c a s s e t t e s . 3 h l 8 . 
K a r l - L o r i m a r V i d e o . 

Une histoire 
incroyable 

Philadephia 
Experiment 
• Deux matelots qui, en 1942, se 
trouvaient à bord d'un navire de 
guerre américain ancré dans le 
port de Philadelphie, se retrou­
vent, l 'instant suivant, propul­
sés 42 ans plus tard sur une base 
américaine où toute une ville 

vient de d i s p a r a î t r e à la suite 
d'un transfert moléculaire. Leur 
survie ne tient qu'à un courant 
électrique... 

Il faudrait être plus qu'expert 
dans la théorie de la relativité et 
au t r e s t h é o r i e s s c i e n t i f i q u e s 
pour comprendre l 'hypothèse à 
la base de cette histoire abraca­
dabrante. Malgré tout, comme 
dans les meilleurs films d'action 
américains, c'est raconté sur un 
tel rythme et défendu par des 
acteurs tellement solides qu'on 
n'a pas le temps de se poser de 
quest ion. O n marche . Depuis 
Raiders of the lost ark, les effets 
spéciaux atmosphériques n 'ont 
plus rien d'exceptionnel. On en 
fait ici un usage extensif. Malgré 
tout, avec la meilleure bonne 
volonté au monde, on ne peut 
pas s'empêcher de trouver la fin 
charriée. 

P H I L A D E L P H I A E X P E R I M E N T ( v . f . d e T h e 
P h i l a d e l p h i a E x p e r i m e n t ) , d e S t u a r t R a f i l l . 
E . - U . . 1 9 8 4 . I n t . : M i c h a e l P a r e , B o b b y D l C i c -
c o , N a n c y A l l e n , E r i c C h r i s t m a s . C o u l e u r . 
1 h 4 2 . N e w W o r l d V i d e o C i n e m a p l u s . 

Un film d'action, 
un s u s p e n s e , m thrttte» 

Experiment 
M V W i l R T p v w B V mt*W¥mHBt mm3m mm 

LE PALMARES * 
1 . M o s q u i t o C o a s t v l ( 9 ) * " 

2. L a Cou leu r d e l 'argent ( 2 ) 

3 . L e s Fugi t i fs ( 4 ) 

4 . Hear tbreak R i d g e ( 5 ) 

5 . F i rewalker ( 3 ) 

6. T h e Morn ing A f t e r ( - ) 

7 . W a n t e d d e a d or a l ive ( 1 ) 

8 . Kara te Kid II v . f ( - ) 

9. J u m p i n g J a c k F l a s h ( 8 ) 

1 0 . L e Décl in d e l 'empire 
américain ( - ) 

LES NOUVEAUTES 
A C T I O N 
T h e Connec t i on 
C y c l o n e 
N o mercy 
O m e g a S y n d r o m e 
T h u n d e r Warr ior II 
A R T S M A R T I A U X 
Ninja S h o w d o w n 
B I O G R A P H I E 

Dièdre Hal l 
C O M É D I E 
C o m m e a u bon v ieux temps 
F a t G u y G o e s N u t z o i d 
J o h n n y Dangerous l y v . f 
L a P remiè re F o i s 
Sac ré Mo ïse 
D R A M E 
A N igh t in H e a v e n 
C o m p t e sur moi 

M i ss Mary 
N in th Conf ron ta t ion 
T h é r è s e * 
D R A M E S E N T I M E N T A L 
E v e r y t ime w e s a y g o o d b y e 
E N F A N T / F A M I L L E 
Rumpelst i l tsk in 
H O R R E U R 
Return to Hor ror H igh 
L a Tri logie II d e B radbury 
S C I E N C E - F I C T I O N 
L ' Invas ion vient d e Mars 
Murder in S p a c e 
S U S P E N S E 
Meurt res e n direct 
* C e n e l i s te e s t é t a b l i e a v e c la c o l l a b o r a ­
t i o n d e M u l t i v i d è o e t C l u b i n t e r n a t i o n a l 
v i d é o f i lm . • • C l a s s e m e n t p r e c e d e n t . 
• • • N o s c h o i x . 

Les disques qui st vendent I t mieux 

MICROSILLONS 
F R A N Ç A I S 
CS SO NS ARTISTE-TTTRE - C O M P A G N I E 

1 1 18 

2 2 10 

3 3 7 

4 6 33 

5 5 41 

6 7 3 

7 4 17 

8 8 9 

9 9 30 

10 10 18 

MARIO 
CELLE QUI VA • . I ÎKtWSI 

CÉLINE DION 
INCOGNITO C8S PFC-W119 

MICHEL RIVARD 
UN TROU U N S LES 
NUAGES AUOIOCflAU AO-100OJ 

NUANCE 
VIVRE DANS LA NUIT ISBA IS-2Q07 

PATRICK NORMAN 
OUANO ON EST EN AMOUR STAR S U 
ton 
CLAUDE BARZOTTt 
/ A l LES BLEUS G A M U G S - X I 

LA COMPAGNIE CRÉOLE 
GRANDS SUCES SAISONS SUS-MOI] 

PATRICK NORMAN 
DOUZE GRANDS SUCCES STAR S T R + 
RM 
DANIEL LAV0IE 
VUE SUR LA MER THAFK TFX- tN t - t ! 

ALAIN M0RIS0D • SWEET 
P E O P L E 
DIX ANS DE SUCCES K0SM0SX0SX-
ttM 

A N G L A I S 
CS SD NS ARTISTE-TITRE-COMPAGNIE 

1 1 24 112 
THE JOSHUA TREE ISLAND 151-11?' 

2 2 24 B0N-J0VI 
S L W E A Ï WHEN WET MERCURTU0-ÎM-
1 

3 9 2 WHITNEY HOUSTON 
WHTTNESS ASISTAAL-WM 

4 3 11 BRYAN ADAMS 
INTO THE FIRE ASMSP-3S0' 

5 S 19 EUROPE 
THERMAL COUNTDOWN EPICFE-402»! 

6 10 2 HEART 
THE ANNALS CAPITOL PJ-2SM 

7 6 46 MADONNA 
TRUE BLUE SIRE S3-S4431 -

8 7 11 GOWAN 
GREAI BUCK WORLD COLUMBIA FC-
m 

9 8 3 MOTLEY CRUE 
GUIS GIRLS GIRLS ELECTRA SW75W 

10 4 10 THE BOX 
CLOSER TOGETHER ALERT 10-1005 

45 TOURS 
F R A N Ç A I S A N G L A I S 
CS SD NS TITRE- ARTISTE - COMPAGNIE CS SD NS TITRE-ARTISTE-COMPAGNIE 

1 1 8 CHATS SAUVAGES 
H A U 0 KEKC-C-.SC K O - W 

1 1 8 LA ISLA BONITA 
MADONNA S S E Î 2 4 C 5 I 

2 2 9 SANS ETRE AIMÉE 
NUANCE ISBAIS-AJ-5W 

2 2 7 (1 JUST) DIED IN YOUR 
ARMS 

3 3 8 ON TRAVERSE UN MIROIR CUTTINCREW S I G E M V H O M V H M t 

CEL INEUNN CSSCS-3000 3 3 11 LEAN ON ME 
4 4 16 IL FAUDRA LEUR DIRE CLUB NOUVEAU WARNER K-MK7 

CABREL I L E S ENFANTS C U M S - 7 2 M 4 4 8 BOOM BOOM 
5 S 10 FLASH PAULLEGftS HCAPt-SsttS 

STEPHANIE CARREREOKS08 S 5 1 WITH OR WITHOUT YOU 
6 8 4 AMOUREUX DE VOUS IB ISLAND !?55 

MADAME 6 » 3 1 WANNA DANCE WITH 
FRANCK OUVa AH0NAI-41 SOMEBODY 

WHITHET HOUSTON ARISTA A S 1 K J 2 

45 TOURS 
7 9 6 

8 7 4 

LA PORTE DE TON COEUR 7 « 1 1 
CHANTAI PART XEBEC-DISC KD-Btt 

QUAND TU PARTIRAS 
NATHAUE SWARD .1 HOI-US 6 6 6 

J'AI LES BLEUS 
CLAUDE BARtOTTI GAMMAAA-WH 9 10 3 

10 6 16 L'AIMER ENCORE 
FREDERIC FRANCOS IREMAIRIM01I 10 7 2 

9 1 

NOTHING'S GONNA STOP 
US NOW 
S T A R S ) * RCA 51(0-?* 

DONT DREAM ITS OVER 
CROWDED HOUSE CAPITOL B-5J11 

LESSONS IN LOVE 
L E V E L * ! POUOCflPOLS-123 

LOOKING FOR A NEW LOVE 
JOOTWELLB R C A R C A - 5 K » 

CS: Cette semaine. SO: Semaine dernière. NS: Nombre de semsines au palmarès. Let titre» 
énumèrès sont les micros i l lons et 46 tours qui se sont le mieui vendus cette lemaine. 

DISQUES COMPACTS 
CS SD NS 
1 2 2 

2 1 14 

3 4 11 

4 • 1 

5 9 13 

TITRE- ARTISTE - COMPAGNIE 

THE BEA fLES 
SERGENT PEPPER'S L 0 N E L T . . . CAPITOL 

mm 
U2 
THE JOSHUA TREE MCACIO-II!? 

BRYAN ADAMS 
INTO THE FIRE AGM CD-MO' 

WHITNEY HOUSTON 
WTWTE RCAARCO-Ua 

BOH-JOVI 
SUPPÉAT WHEN WET P 0 L T G R A M Ut 
MtJ 

6 7 6 THE BEATLES 
HELP CAPITOL COP 4 U M 

7 5 6 THE BEATLES 
REVOLVER OPITOLCeP-AlUt 

8 11 5 ALAIN MORISOD/SWEET 
PEOPLE 
DU ANS DE SUCCES KOSMOS K O S C - M 

9 e 1 HEART 
BAD AMXAlf i CAPITOL O M M 

10 3 6 GOWAN 
GREAT DIRTY WORLD COLUMBIA FC-
4m 

VIDEOCLIPS 
P A L M A R È S M U S I Q U E P L U S 

CS SD NS ARTISTE- T Ï Ï K - 6 10 6 BILLY IDOL 
1 4 • KIM WILDE S W E E T S I X T E E N 

V 0 U K E E P M E H A N G I N G O N 7 13 4 XTC 
2 2 7 BONJOVI O U R 0 0 0 

W A N T E D D E A D O R A L I V E 8 IS 3 PSEUDOECHO 
3 3 7 GINO VANNELU F U N K Y T O W 

WILD H O R S E S 9 14 6 JIM CORCORAN 
P E R D U S D A N S L E M E M E 4 5 7 THE OTHER ONES 
JIM CORCORAN 
P E R D U S D A N S L E M E M E 

W E A R C W H A T W E A R E 10 18 1 A-HA 
S 1 1 FLEETWOOD MAC 

H G 1 0 Y E 

M A N H A T T A N S K T U N E 

DECOR 

CS : Cette eemeine. 80: Semaine dernière. NS : Nombre de semaines au palmares. Let 
énuroéréa tofit lea microsillons et 45 toon qui ae sont le mieux vendue cette semaine. 

VUES! Un bel ete en 
... POUR VOTRE MAGNETOSCOPE 
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Washington soumet les films «coloriés» au copyright mm$ 
Agence France-Preise 

WASHINGTON 

• Le gouvernement américain a 
annoncé vendredi que les films 
en noir et blanc coloriés par ordi­
nateur pourront bénéficier de la 
loi sur le copyright, décision qui 
risque d'intensifier la polémique 
sur ce procédé aux Etats-Unis. 

Le Bureau du copyright, dépar­
tement de la Bibliothèque du 
Congrès, a indiqué que pourront 
être protégés par la loi sur les 
droits d'auteur les films entière­
ment coloriés par les techniques 
informatiques actuellement exis­
tantes. 

Cette mesure constitue une vic­
toire pour la firme Turner Broad-

*** * 
TERRE des.* " mm 

JOURNÉE CULTURELLE 
I2h.l().i |7h. j t t m l » gruluim 

Hi' N o t r e - D i m e 

mi À i R I D I s i H . A S 

Spectacle de l'Orchestre Syihphoni(|ue de 
Laval 4 l.'hct i i-ih «i 

Hi Siiinit-Hrlrnr 

PLAINE DESJ1 I A 

Spectacle dés trapézistes LE NOEUD 
D'ERSI AU à I2H30 
Mclters de irapeie de l'h à ish 
Montgolfière de I2hà I7h (si IJ température 
k permet) 
I anfarcsel amuseurs publics seront au métro 
i-i dans les Floralies toute la journée 

Lundi 22 juin 

JOURNÉE JEUNESSE... 
ON PARTICIPE 
de I0h j ISh, activités gratuites dans llle 
Sainte-Hélène 

IMaini' dV\ jfux 

Maquilljgt- par la troupe belge •• Les Qu j t r t 
Bulles. 
Tombola 
Jeux coopératifs 
Montgolfière de l-ha I7h(si la température 
le permet) 

ci baignade •> la piscine uV l'ile 
Sainte-Hélène 

Nlartli 2* juin 

JOURNÉE JEUNESSE-
LES SPECTACLES 
Otéâtre des I ilu\. De Nntre-Dami 

Spectacles gratuits 
Un 
• Parole de mime» préscntéparle rhéâlrèdù 
Petit Chaplin 

ISh 
lesSatellipopettesen Ortnie 

RrittcigiwimflU: I72-MW3 

Mardi I M « i n 

QUÉBEC 

,<l3ne culture gran^ * 
comme le monae 
île Noue-Dan^-' 

inistes «vîtes K ' - n ' , u 

KS U» »ulk'r 

v 
M m - m l i 24juin 

LA FÊTE NATIONALE DU 
QUÉBEC 
Hih à Hh (Ile Notre-Dame) 
Déjeuner traditionnel des -ptucotcux- JU 
restaurant du Pavillon du Québec 
Prix : .1.25 S 
i.'h.via |7h (ile Sainte-Hélènei 
activités gratuites pour les jeunes peinture 
sur t--.ttirt. atelier de maquillage • de mas­
ques ( I a Masqueréveriel. jeux oucpperalils 
1 -ait (ile Sainte-Hélène) 
(nurse au IrésOI poui les jeunes de 10 à |7 
Rassemblemenl à la Plaine des jeu* 
Nombreux prix à gagnei 

I9ti30(ilc Notre-Dame) 
Soirée dansante au théâtre îles I ilas 

CKAC 
Club nautique 
et de plein-air 
de Montréal 

Ville de Montréa l 

Ci 

I L E O N 
IRUSSELL 

L A A i l & j g g j ^ j ^ s i i u r s 

f T A l ^ S » ^ 0 ^ D r [ s V » V . a i 

INF . a6t-5S5t 

Rencontre exceptionnel le 

EDGAR 
WINTER 

Mercredi 
1 e r juillet 20h 

Lundi 6 juillet 20h 
Mardi 7 juillet 20h 

MOLO 
C O N 

^ ^ ^ ^ ^ . . . Mercredi 8 juillet 20h 
De retour à Montreal... 

NAZARETH 
I a t,)iiindo ronconlro de I Atriquti du nord et de l'Europe 

DISSIDENTEN 
Vendredi 
10 juillet 

21h 

q r u fttiY Samedi 18 juillet 20h 

» a m m È 

5 — — ~ ~ i'insenlonl XL/J/jy^ 
p P)l4(A/ou MOIS 

hiaiiciiv 
20 j u i l k ' i 2i)\\M\ 

I 
fcnrta.tifé qa> S p « o « . v ,s«. 

êvoc IA pal icipalton ao TELEFILM C.'irud.i 
oour Mjtfcw * S U P E R - É C R A N 

I 

J • u i T v n J l T l ' e t ; échanger j - , 

casting System, qui avait suscité 
une controverse en annonçant en 
septembre dernier qu'elle avait 
acheté plus d'une centaine de 
films, dont des chefs d'oeuvre tels 
que «Casablanca» et «Le Faucon 
Maltais», et allait les colorier 
pour les diffuser à la télévision. 

La plupart des acteurs, réalisa­
teurs, producteurs, critiques et de 
nombreux cinéphiles avaient pro­
testé, estimant que ces films al­
laient être mutilés. Le metteur en 

scene John Huston, auteur du 
«Faucon Maltais», a engagé une 
action en justice pour empêcher 
le coloriage de dix de ses films. 

Répondant à ces critiques, la 
compagnie Turner Broadcasting 
System avait affirmé qu'elle pou­
vait faire ce qu'elle voulait des 
films dont elle est à présent léga­
lement propriétaire, et que les té­
léspectateurs préfèrent les films 
en couleurs. 

Les responsables de la société 
se sont félicités de la décision du 
Bureau des copyrights. Celle-ci, 
note-t-on dans les milieux spécia­
lisés, ne devrait cependant pas 
mettre fin à la polémique et pour­
rait pousser le Congrès à adopter 
une résolution interdisant le co­
loriage des films noir et blanc, 
déjà proposée par le représentant 
démocrate du Missouri Richard 
Gephardt. 

M A T I N E E S . D A N S T O U T E S N O S 
SALLES M E R C R E D I S E U L E M E N T ! 

«LE PREMIER FILM DE 
L'ANNÉE À NE PAS 
MANQUER GARANTI]» 
— AT T H E MOV»-:sSHOWTIME. Bill Harris 

P R I X S P É C I A U X 
E N F A N T S ET A G E D ' O R $ 3 . 0 0 
A D U L T E S ET A D O L E S C E N T S $ 3 . 5 0 

» I HUH 

à la poursuite de 

Version 
originale 

« M i p p j ) ifcjfu 
i M - l L u i l u ' 1 B E E S — 

Version française MflliVfeWIËiSB 

I / U L J J II I l ' A K I S I K N 4 C V . K . ) i - .m . -in-4 ni i- .m -H . m 
I . A V A L 3 - V K K S A M . I . K S 3 - I J K H K S t - l l . l . l l ] ( V . C ) 
KKNT 2 - K A I K V I K W K V . i t . ) Tous les jours 1 :30 -8 : 30 
M A T I N R B S ssmi-ili «timanche 1 2 : 3 0 - 2 : 3 0 - 4 : 3 1 1 
MATINKKS meroredi 1 2 : 3 0 - 2 : 3 0 - 4 : 3 0 
L O K M S 3 ( V . A . ) 1 : 3 0 - 3 : 3 0 - 5 : 3 0 - 7 : 3 0 - 9 : 3 0 
M I K W K 4 ( V . A . ) 1 2 : 3 0 - 2 : 3 0 - 4 : 3 1 1 - 6 : 3 0 - 8 : 3 0 

B L U E 
V E L V E T 

L A F I È V R E E S T D E R E T O U R ! 
« E N C O R E une fois, le 
flic à la langue bien 
pendue frappe dans le 
mille à tout coup, sans 
en rater une seule.» 

- tin M m Miawn ntwo 

EDDIE MURPHY 
« D U P L A I S I R D E P R E M I E R 
C H O I X I Le génie comique 
de Eddie Murphy fait du Flic 

• I I I I O de Beverly Hills I I un film 
U W M - W S * furieusement drôle.» 

men 
INMMtflCM 

w c z n r c - i . i i i l 1 1 — 

AUCUN 
IAISSEZ-PASSER 

f T l [acVmsTBHol 

I .UKWS I I. ' :3 l l -2 : 4 : i - b : 0 U - 7 : l 5 - 9 : 3 t l 
I .OKW8 i ItiOO-l: 15-4>SÛ-et4S-9:00 
I .UKWS S l : U O - J ; l b - 5 : : l O - 7 : 4 5 - 1 0 : 0 0 
V K H H A I L L K 8 I - I I O K V A I . I - L K C I N K M A 
F A I H V I K W 2 

T o u t IPH j o u r s 7 : l S - 9 : 3 0 
MATINKKS d l m « n c l l s 1 2 : 3 0 - 2 : 4 5 - 4 : 0 0 
t. K I I . S I- 11 I. I) 1 - I . A V A L S - U U P A R C I 
'Cous l e s j o u r s b : 4 5 - 0 : 0 0 
MATINKKS iMuisnchr 1 2 : 0 0 - 2 : 1 5 - 4 : 3 0 

FILMS LEONARD 
Une invitation à découvrir l'univers 
fascinant de l'artiste, en son et 
en images 

Tous les jours (à l'exception du lundi), 

du P juillet au 30 août, à 14 h 

Auditorium - entrée niveau rue 

Entrée libre 

Mardi - 7,14,21,28 juillet 

4.11,18,25 août 

Pourquoi souris-tu Mona Usa? 
Leonardo da Vinci : Giant of the 
Renaissance 
The Drawings of Leonardo da Vinci 
Mercredi - 1 , 8 , 1 5 , 2 2 . 2 9 juillet 

5,12,19,26 août 

La Joconde 
Léonard de Vinci - l'itinéraire de 
la connaissance 
Jeudi-2,16,23, 30 juillet 

6,13,20, 27 août 

Pourquoi souris-tu Mona Usa? 
The Restoration of the Last Supper 
Vendredi-3,10,17,24,31 juillet 

7,14,21.28 août 

Pourquoi souris-tu Mona Usa? 
Leonardo : to Know How to See 
Samedi - 4.11,18,25 juillet 

1 ,8 ,15,22,29 août 

La Joconde 
Léonard de Vinci - l'itinéraire de 
la connaissance 

Dimanche - 5,12,19,26 juillet 

2 , 9 , 1 6 , 2 3 , 3 0 août 

Pourquoi souris-tu Mona Usa? 
Leonardo da Vinci 

DIMANCHES 
ESSO-LEONARD 
Faites un saut aux 

Dimanches Esso-Léonard 
et découvrez l'inventeur qui 
sommeille en vous ! 
Tous les dimanches, jusqu'au 
8 novembre (à l'exception du 
6 septembre), de 14 h à 17 h 

Salle éducative - 2 8 étage 

Droits d'entrée au Musée ou à 

l'exposition 

Programme commandité par 
Les Pétroles Esso Canada 

LÉONARD DE VINCI 
INGÉNIEUR ET 
ARCHITECTE 
Jusqu'au 8 novembre 
Du mardi au dimanche de 10 h à 22 h 
Le Musée est fermé le hindi. 

MUSÉE 
DES BEAUX-ARTS 
DE MONTRÉAL 
1379, rue Sherbrooke ouest 

Renseignements : (514) 285-1600 

i 
1 

http://KV.it


Les uns et les autres 
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Brando, cet illustre inconnu... 

Un film...pour les bêtes 
B rigitte Bardot a signe un contrat de S3 millions pour tourner 

Tell Me Your Secrets, qui sera filme simultanément en fran­
çais et en anglais. L'actrice explique qu'elle a décidé d'effectuer un 
retour a l'écran, pour que l'argent qu'elle touchera ainsi puisse 
profiter à un refuge parisien pour chiens et chats abandonnés. Il 
ne s'agit pas d'un rôle flamboyant, mais Brigitte exercera au moins 
mi contrôle sur le scénario et a obtenu de choisir elle-même ses co-
vedettes. Elle aurait opté pour Marlon Brando et Vanessa Redgrave 
(tous deux parlent et le français et l'anglais). Elle se dit prête à 
commencer « immédiatement », et les réalisateurs s'affairent à 

tout organiser « avant que BB ne 
change d'avis ». 
• Marlene Dietrich n'habite plus son 
appartement de New York depuis 
des années, mais elle n'en a pas 
moins été bouleversée en apprenant 
qu'il avait été cambriolé et que les 
voleurs s'étaient emparés de ta­
bleaux et de souvenirs auxquels elle 
tenait beaucoup. La vieille dame qui 
vit à Paris, a immédiatement appelé 
l'ambassade des États-Unis pour de­
mander des détails, mais la secrétai­
re qui prit l'appel n'avait de toute 
évidence jamais entendu parler 
d'elle, et lui demanda de bien vou­
loir épeler son nom. « Vous me di­
tes que vous ne savez pas comment 
écrire Marlene Dietrich ? » , s'écria 
Y Ange bleu. Aux dernières nouvel­
les, Marlene n'en était pas encore 
revenue... 
• MichèleLeese plaignait continuel­

lement de l'angle des caméras, qui, affirmait-elle, lui faisait des 
rides autour des yeux ; Joan Van Ark refusait obstinément de se 
laisser filmer du côté gauche ; mais lorsque Donna Mills retarda le 
tournage de 30 minutes parce qu'elle n'aimait pas l'éclairage, le 
i-améraman Craig Denault, ex-flamme de Morgan Falrchlld, en eut 
finalement assez et lâcha pour de bon Knofs Landing. « Ce ne sont 
que de stupides prima donna », a expliqué Craig à un ami, « et 
pour que je quitte un emploi à $4 000 par semaine, il faut que les 
choses aillent vraiment mal! » 
• Il semble que l'autobiographie tant attendue de Vanna White, 
Vanna Speaks, doive être revue et corrigée avant d'être finalement 
publiée. Et ce n'est pas parce que la revue Playboy aurait décidé de 
montrer certaines photographies à ses lecteurs, ou parce que Van­
na vient de se rappeler qu'il y avait quelque chose qu'elle craignait 
plus que de manquer soudainement de nourriture pour ses chats 
— éventualité qui demeure toujours sa plus grande phobie. La vé­
ritable raison serait plutôt que Bart Andrews, l'auteur de ce livre, y 
dépeint Vanna comme une femme un peu trop intelligente pour le 
role de blonde au sourire figé auquel nous l'associons tous au sein 
du jeu télévisé Wheels of Fortune. 
• Frank Sinatra a reçu une offre qu'il lui aurait été impossible de 
refuser : jouer le rôle du Parrain dans The Mob. un film de télévi­
sion que le reseau ABC doit présenter à l'automne. Larry Manetti, 
vedette de Magnum, P.I., qui s'est lié avec Frank lorsque ce dernier 
avait participé à un épisode de la série, réalisera le film et y jouera 
en compagnie de Sinatra. Tony Curtis sera aussi de la distribution. 
Lu seule condition qu'ait posée Frank est d'approuver le scénario. 

W êtu d'un muumuu a motifs 
floraux rouges et blancs et 

la chevelure en queue de cheval, 
Marlon Brando était tranquille­
ment installé dans un bar de Ta­
hiti, lorsqu'il remarqua, assis à 
une table voisine, un couple qui 
semblait ne pas pouvoir le quit­
ter des yeux, tout particulière­
ment la femme. Excédé, il s'ap­
procha finalement et demanda: 
« Madame, pourquoi me regar­
dez-vous ainsi? » Indignée, la 
femme répliqua : « Pourquoi 
vous regarderais-je? Je ne vous 
connais pas». Lorsqu'elle eut en­
fin réussi à le convaincre qu'elle 
ne savait absolument pas qui il 
était, Marlon, ravi, lui jeta les 
bras autour du cou et insista pour 
l'emmener avec son mari faire 
une tournée des clubs de nuit de 
la ville. Le couple médusé ne ren­
tra à son hôtel qu'à 4 heures du 
matin... 

• Judd Nelson demeure, dans la 
vie privée, fidèle à l'image de 
mauvais garçon qu'il s'est don­
née à l'écran. C'est ainsi qu'il n'a 

pas hésité à prendre à partie les 
policiers qui avaient été appelés à 
intervenir dans un club de nuit 
de Palm Beach où il s'était fort 
mal conduit, insultant les em­
ployés et tentant d'assommer le 
portier. Alors qu'on l'emmenait 
au poste, le jeune hurluberlu de 
27 ans a cherché à plusieurs re­
prises à fracasser la vitre de la 
voiture à grands coups de tête, en 
criant aux policiers : « Ma tête 
m'appartient, mais si elle est 
amochée, c'est vous qui en serez 
responsables*! ». H a été écroué 
sous une accusation d'ivresse pu­
blique. 

• Elizabeth Taylor, qui fume sans 
arrêt, n'a eu aucune peine à con­
tourner la loi qui interdit l'usage 
de la cigarette dans les restau­
rants d'Aspen, au Colorado, où 
elle se trouvait récemment en vi­
site. Elle a simplement réservé 
un restaurant tout entier, le fai­
sant ainsi fermer au public, et a 
pu ainsi fumer tout à son aise 
sans s'attirer aucun ennui. 

• Paul Newman travaille présen­
tement à son autobiographie 
avec l'aide d'un écrivain de ses 
amis. L'ennui est que très peu de 
gens pourront jamais la lire, puis­
que le comédien a décidé de n'en 
publier que 400 exemplaires en­
viron, à l'intention des membres 
de sa famille et de ses amis. 

• Sean Connery souffre depuis 
quelque temps d'une pénible ar­
throse à l'épaule, qui aurait sans 
doute fait la joie de ses ennemis 
lorsqu'il était l 'agent 007. L'ex-
lames Bond se fait actuellement 
traiter par un spécialiste de Chi-
coco. 

• Madonna était si furieuse de ce 
que Sean Penn soit arrivé en re­
tard pour dîner qu'elle lui inter­
dit l'accès à leur chambre à cou­
cher. Mais le lendemain, sa colè­
re s 'apaisa comme par 
enchantement, lorsqu'un Sean 
repentant l'invita à sortir avec 
elle sur le perron, devant lequel 
trônait une magnifique Mercedes 

ENTRACTE 

Marlene Dietrich 

YUL BRYNNER 

Le roi 
se rase 
la tête 

D ans son livre Yul Brynner, le roi 
impénétrable. |han Robbins écrit que 

c'est grâce à l'insistance de Mary Martin que 
Yul consentit enfin à tourner The Kind and I, 
qui devait l'immortaliser. Elle avait joué avec 
lui dans Lute Song, et était convaincue qu'il 
serait parfait dans le role du roi Mongkut du 
Siam. Mais lorsqu'elle lui en parla, il lui 
répondit qu'il était trop occupé pour jouer 
« dans une stupide comédie musicale ». Mary 
Martin se confia alors à la femme de Yul, et. 
comme devait l'avouer plus tard ce dernier, 
« elles me harrassèrent à tel point que 

finalement, même si je gagnais bien ma vie 
comme metteur en scène, je fus obligé de 
céder ». Son audition fut un triomphe, et 
durant les répétitions qui suivirent, la 
maquilleuse Irene Sharaff, ayant remarqué que 
Brynner commençait à perdre ses cheveux, lui 
proposa de se raser la tète, en affirmant qu'il 
aurait l'air beaucoup plus romantique. « Cette 
idée me parut d'abord ridicule », devait-il 
relater par la suite, « mais elle insista, et 
finalement, je consentis à me raser la tète. |e 
pense qu'en fin de compte, ce ne fut pas une si 
mauvaise idée. » 

Marlon Brando 

de $75 000 surmontée d'un écri 
teau sur lequel Sean avait écrit 
« |e m'excuse ». 

• Frank Sinatra a eu un geste mer' 
veilleux à l'endroit d'un enfant 
italien atteint d'une malforma 
tion de la rétine qui menaçait de 
le conduire à une cécité totale. 
Durant un concert télévisé à 
l'échelle nationale en septembre 
dernier en Italie, Sinatra avait bu 
un verre d'eau minérale San Pel 
legrino devant 18 millions de 
spectateurs, et la compagnie, re­
connaissante de cette énorme pu­
blicité, lui avait par la suite en­
voyé un chèque de $100 000 
Peu après, le chanteur entendait 
parler du petit Salvatore Coccu, 
âgé de deux ans, qui avait déjà 
subi deux opérations grâce à des 
fonds recuellis par des amis de la 
famille, mais qui avait besoin 
d'une troisième intervention 
pour recouvrer une vue normale 
Sinatra envoya son chèque à l'en­
fant, qui fut opéré et voit mainte­
nant presque parfaitement. 

• Barbra Streisand et Richard Bas-
kin ont révélé à leurs amis qu'ils 
avaient l'intention d'adopter un 
enfant immédiatement après 
leur mariage, prévu pour l'au­
tomne. Ce sera de préférence une 
petite fille, précisent-ils. 

• Lasse de l'inconduitc de Griffin 
O'Neal, sa soeur, Tatum, a déci­
dé de ne plus lui donner d'ar­
gent, tandis que le mari de cette 
dernière, John McEnroe, lui a in­
terdit de mettre les pieds chez 
eux. Et même Ryan, le père du 
jeune écervelé de 22 ans, lui tour­
ne désormais le dos. 

CINEMA 

Astre (1): «Predator». Sam., dim., 13 h. 
15 h 05. 17 h 10, 19 h 15, 21 h 15. En 
sem.: 19 h 15.21 h 15. 
Astre (2): «L'enfant sacré du Tibet». 
Sam., dim., 13 h, 16 h 30, 20 h. En sem., 
19 h 10. «Crocodile Dundee». Sam., 
dini.: 14 h 45.18 h 15,21 h45. En sem.: 
21 h. 
Astre (3): «The Believers*. Sam., dim., 
13 h 10, 15 h 20, 17 h 30,19 h 40, 21 h 
50-En sem.. 19 h. 21 h 10. 
Astre (4): «Secret of my success». 
Sam., dim., 13 h, 15 h 05,17 h 10, 19 h 
:15.21 h 25. En sem. 19 h 15,21 h 20. 
Berri (1): «Harry and the Hendersons*: 
13 h, 15 h 05,17 h 10,19 h 15, 21 h 20. 
Berri (2): «La Storia»: 14 h. 17 h 30, 20 h 
30 
Berri (3): «La fissure»: 13 h, 15 h, 17 h. 
19 h. 21 h. 
Berri (4): «Police Academy (4)»: 13 h 30, 
15 h 30.17 h 30, 19 h 30. 21 h 30. 
Berri (5): «Arizona Junior». Sam., dim.: 
13 h 20.15 h 20, 17 h 20,19 h 20, 21 h 
20 
Bijou: «Je t'offre mon corps»: 11 h 50, 
16 h. 20 h 10. «Émotions sexuelles»: 13 
h 20. 17 h 30, 21 h 40. «La chasse aux 
nanas»: 14 h 40,18 h 50. 
Bonaventure (1): «The Bel ievers». 
Sam., dim., mere,: 12 h 30,14 h 45,17h, 
19 h 15,21 h 20. En sem., 19 h 15, 21 h 
20 
Bonaventure (2): «Creepshow». Sam., 
dim., mere: 13 h 30,15 h 30,17 h 30,19 
h 30,21 h 30. En sem., 19 h 30,21 h 30. 
Brossard (1): «The Believers». Sam., 
dim, mere: 12 h 25,14 h 30,16 h 45,19 
h, 21 h 15. En sem.; 19 h, 21 h 15. 
Brossard (2): «Harry and the Hender­
sons*. Sam., dim., mere: 12 h 35,14 h 
45.17 h, 19 h 15,21 h 30. En sem.. 19 h 
15, 21 h 30. 
Brossard (3): «Predator». Sam., dim., 
mere: 12 h 55.15 h 05,17 h 10,19 h 25. 
21 h 35. En sem., 19 h 25,21 h 35. 
Capitol: «Jean de Florette»: 14 h 40,19 
h 10. «Manon des sources»: 12 h 30.17 
h, 21 h 30. 

Carrefour Laval (1): «The Believers». 
Sam., dim., mere: 12 h 05,14 h 20,16 h 
40, 19 h 05. 21 h 30. En som.: 19 h 05, 
21 h 30. 
Carrefour Laval (2): «Working Qirl». 
Sam., dim., mere: 13 h 10,15 h 10,17 h 
10, 19 h 10, 21 h 20. En sem.. 19 h 10, 
21 h 20. 

Carrefour Laval (3): tPredator». Sam., 
dim., mere: 12 h 45,14 h 55,17 h 05,19 
h 15.21 h 25. En sem.: 19 h 15,21 h 25. 

Carrefour Laval (4): «La fissura». Sam., 
dim., mere: 13 h, 15 h, 17 h, 19 h, 21 h. 
En sem., 19 h, 21 h 05. 

Carrefour Laval (5): «Harry et les Hen­
dersons*. Sam., dim., mere: 12 h 15,14 
h 30,16h 45,19h,21 h 15. En sem., 19 
h, 21 h 15. 

Carrefour Laval (6): «Roxanne». Sam., 
dim., mare: 12 h 35,14 h 50,17 h 05,19 
h 20.21 h 35. En sem.: 19 h 20.21 h 35. 

Carré Saint-Louis: «Bien au chaud»: 1 1 
h 30, 15 h 25, 19 h 15. «Rêves volup­
tueux»: 12 h 48,16 h 40, 20 h 35. «Dan­
seuses nues demandées»: 14 h 05.17 h 
55. 21 h 45. 
Chambly: «Police Academy (4)». «L'amie 
mortelle». Lue, ven., sam.: 19 h 30. 
Dim.: 13 h 30,19 h 30. 
Cinéma V: Sam.: «Monterey Pop»: 16 h. 
«A room with a view»: 16 h 15. «Star trek 
(4): The Voyage Home»: 19 h. «37.2»: 19 
h 15. «Monterey Pop»: 21 h 30. «A night­
mare on Elm Street»: 23 h 30. «The 
Rocky Horror picture show»: minuit. 
Dim.: «The Care bears movie»; 13 h. 
«The Decline of the american Empire»: 
13 h 15.17 h 30.19 h 30. «Star trek (4): 
The Voyage Home»: 15 h, 21 h 15. «A 
room with a view»: 15 h 15. «Monterey 
Pop»: 17 h 15,19 h. 
Cinéma de Montréal (1): «Mission»: 12 
h 10,14 h 25,16 h 40.19 h, 21 h 20. 
Cinéma de Montréal (2): «Chambre 
avec vue»: 12 h 30.14 h 40,16 h 50.19 
h, 21 h 10. 
Cinéma de Paris: «Predaton: 12 h 30, 
14 h 45,17 h, 19 h 15. 21 h 30. Dernier 
spectacle Ven., sam., 23 h 30. 
Cinèplex (1): «Platoon»: 14 h, 16 h 15, 
19 h, 21 h 15 
Cinèplex (2): «Prick up your ears*: 13 h, 
15 h 05.17 h 10,19 h 15, 21 h 25. 
Onépiox (3): «The Name of the Rose»: 
13 h, 16 h. 19 h, 21 h 25. 
Cmeplex (4): «Hannah and her ststers»: 
13 h, 15 h 05,17 h 10,19 h 20. 21 h 30. 
Cinèplex (5): «The Gâte»: 13 h 05,15 h 
05,17 h 05,19 h 05.21 h 05. 
Cinèplex (6): «Radio dayst: 13 h 15,15 
h 15, 17 h 15,19 h 15.21 h 15. 
Cinéplax (7): «Room with a view»: 14 h, 
16 h 20,19 h, 21 h 20. 
Cinèplex (8): «Angel Heart»: 13 h 30,16 
h 30.19 h, 21 h 30. 
Cinéplax (9): «The Hanoi Hilton*: 13 h 
45.16 h 15,19 h. 21 h 20. 
Commodore: «Plaisirs sur rendez-
vous*. «La maison des 1001 plaisirs». 
«Chasseuses d'étalons». 
Complexe Desjardins (1): «Secret de 
mon succès»: 12 h 45,14 h 55,17 h 10, 
19 h 20,21 h 35. Dernier spectacle ven.. 
sam.: 23 h 50. 
Complexe Desjardina (2): «Un zoo la 
nuit». Van., sam., dim.: 12 h, 14 h 30,17 
h, 19 h 30,21 h 35. Du lun. au |eu.: 14 h, 
17 h, 19 h 30,21 h 35. Dernier spectacle 
ven., sam.: 23 h 45. 
Complexe Desjardins (3): «Angel 
Heart»: 12 h 40.14 h 50,17 h, 19 h 10, 
21 h 25. Dernier spectacle ven., sam.: 
23 h 40. 
Complexe Desjardins (4): «Platoon»: 12 
h 20, 14 h 40, 17 h, 19 h 20. 21 h 40. 
Dernier spectacle van., sam.: 23 h 55. 
Complexe Quy-Favreau-ONF (200, 
Dorchester o.) — Sam., dim.: «Passiflo­
re». «Lova Addict*: 19 h, 21 h. 
Conservatoire d'art cinématographi­
que: Sam., «Chariie Chaplin»: 19 h. «The 
Great Dictator*: 21 h. Dim.: «Charles 
Chaplin»: The Essanay Period*: 19 h. «A 
King in New York»: 21 h. 
Crémerie: «Secret de mon succès». 
Sam., dim., mere: 13 h, 15 h, 17 h 10, 
19 h 15.21 h 20. En sam.. 19 h 15,21 h 
20. 

Dauphin (1): «Radio days*. Sam., dim., 
mere: 14 h, 16 h, 18 h, 20 h, 22 h. En 
sem., 19 h 15,21 h 15. 
Dauphin (2): «Que la fête commence». 
Sam., dim., mere: 13 h 50,16 h 10,19 h 
10. 21 h 30. En sem., 19 h 10, 21 h 30. 
Décarie (1): «Predator». Sam., dim., 
mere: 12 h 15,14 h 30,16 h 45,19 h, 21 
h 20. En sem., 19 h, 21 h 20. 
Décarie (2): «Harry and the Hender­
sons*. Sam., dim., mere: 14 h 15,16 h 
30, 19 h 20, 21 h 30. En sem., 19 h 20, 
21 h 30. «A Chipmunk Adventure*. 
Sam., dim., mere: 12 h 30. 
Dorval (1): «The Untouchables*. Sam., 
dim., mere: 12 h, 14 h 20, 16 h 45,19 h 
10. 21 h 35. En sem., 19 h 10.21 h 35. 
Dorval (2): «Beverly Hills*. Sam., dim-
mere: 12 h 30,14 h 45,17 h, 19 h 15,21 
h 30. En sem., 19 h 15, 21 h 30. 
Dorval (3): «The Witches of Eastwick». 
Sam., dim., mere: 12 h, 14 h 20, 16 h 
40,19 h, 21 h 25. En sem., 19 h, 21 h 25. 
Dorval (4): «Summer Heat»: Sam.: 13 h, 

15 h, 17 h, 19 h, 21 h. En sem.: 19 h, 21 
h. Dim., mere: 13 h, 15 h, 17 h, 19 h. 21 
h. 
Elysée (1): «Le nom de la rose». Sam., 
dim., mere: 13h45,16 h 15,18h45,21 
h 15. En sem., 18 h 45, 21 h 15. 
Elysée (2): «Les enfants du silence». 
Sam., dim., mere: 12 h 40,14 h 50,17 
h, 19 h 10, 21 h 20. En sem., 19 h 10, 21 
h 20. 
Eve: «Rhinestone Cowgirls*: 10 h 10,12 
h 40,15 h 10,17 h 40,21 h 10. «Honey-
moon in paradise*: 11 h 15,13 h 45,16 
h 15,18 h 45.21 h. 15. 
Fairview (1): «Benji the Hunted*. Sam., 
dim., mere: 12 h 30,14 h 30.16 h 30,18 
h 30,20 h 30. En sem., 18 h 30,20 h 30. 
Fairview (2): «Beverley Hill Cop II». 
Sam., dim., mere: 12 h 30,14 h 45,17 
h, 19 h 15,21 h 30. En sem., 19 h 15,21 
h 30. 
Faubourg Ste-Catherine (1): «Roxan­
ne»: 12 h 45,15 h, 17 h, 19 h 10, 21 h. 
30. 
Faubourg Ste-Catherine (2): «Working 
Girt»: 13 h, 15 h, 17 h, 19 h 10,21 h. 
Faubourg Ste-Catherine (3): «Secret of 
my success»: 12 h 35,14 h 50.17 h 05, 
19 h 15.21 h 35. 
Faubourg Ste-Catherine (4): «Harry and 
the Hendersons*: 12 h 10.14 h 25.16 h 
40.19 h, 21 h 20. 
Greenfield (1): «Beverly Hills Cop II». 
Sam., dim., mere: 12 h, 14 h 15. 16h 
30.18 h 45,21 h. En sem., 18 h 45,21 h. 
Greenfield (2): «Opération chimpanzé». 
Sam., dim., mere: 12 h 40,14 h 50,17 
h, 19 h 10,21 h 20. En sem., 19 h 10.21 
h 20. 
Greenfield (3): «A la poursuite de Ben­
ji*. Sam., dim., mere: 1? h 30,14 h 30, 
16 h 30.18 h 30,20 h 30. En sem., 18 h 
30.20 h 30. 
Guy: «Mrs Smith's erotic holiday*: 10 h, 
12 h 45,15 h 35,18 h 20,21 h 10. «Ins­
pirations»: 11 h 20.14 h 10.17 h, 19 h 
45. 
Impérial: «The Untouchables*: 12 h, 14 
h 20.18 h 45,19 h 10.21 h 35. Damier 
spectacle ven., sam., 23 h 50. 
Jean-Talon: «Harry et les Hendersons*. 
Sam., dim., mare: 12 h 15,14 h 30.16 h 
45.19 h. 21 h 16. En sem.. (9 h, 21 h 15. 

Kent (1): «The Untouchables*. Sam., 
dim., mere: 12 h, 14 h 20,16 h 45,19 h 
10, 21 h 35. En sem., 19 h 10, 21 h 35. 
Kent (2): «Benji the Hunted». Sam., dim., 
mere: 12 h 30,14 h 30,16 h 30,18 h 30, 
20 h 30. En sem.. 18 h 30, 20 h 30. 
L'amour: «Ulitti Unleashed*: 11 h, 14 h, 
17 h, 20 h. «Séduction of Cindy»: 12 h 
35,15 h 35, 18 h 35, 21 h 35. 
Laurier: Sam.. «Le lendemain du crime»: 
19 h 15. «Jean de Florette»: 21 h 30. 
Dim., «Jean de Florette»: 19 h. «Le nom 
de la rose»: 21 h 30. 
L'autre cinéma: Sam.: «Pierrot le fou»: 
19 h. «Let it be-.-: 19 h 15. «Salvador»: 21 
h 15. «Les choses de la vie»: 21 h 30. 
Dim.: «Les choses de la vie»: 19 h. «Let 
it be»: 19 h 15. «Salvador»: 21 h 15. 
«Une semaine de vacances»: 21 h 30. 
Laval (1): «The Untouchables». Sam., 
dim., mere: 12 h, 14 h 20,16 h 45,19 h 
10, 21 h 35. En sem., 19 h 10, 21 h 35. 
Dernier spectacle sam., 23 h 50. 
Laval (2): «Opérat ion chimpanzé». 
.Sam., dim., mere: 12 h 15.14 h 30.16 h 
45,19 h, 21 h 15. En sem., 19 h. 21 h 15. 
Laval (3): «À la poursuite de Benji». 
Sam., dim., mere: 12 h 30.14 h 30.16 h 

30.18 h 30, 20 h 30. En sem., 18 h 30, 
20 h 30. Dernier spectacle sam., 22 h 
30. 
Laval (4): «The Witches of Eastwick». 
Sam., dim., mere: 12 h, 14 h 20, 16 h 
40.19 h, 21 h 25. En sem., 19 h, 21 h 25. 
Dernier spectacle sam., 23 h 45. 
Laval (5): «Beverly Hills Cop II». Sam., 
dim., mere: 12 h, 14 h 15.16 h 30,18 h 
45,21 h. En sem.: 18 h 45,21 h. Dernier 
spectacle sam., 23 h 15. 
Laval 2000 (1): «Secret de mon suc­
cès*. Sam., dim., mere: 13 h 05, 15 h 
10.17 h 15, 19 h 20, 21 h 25. En sem.. 
19 h 20, 21 h 25. 
Laval 2000 (2): «Mannequin*. Sam., 
dim., mere: 13 h. 14 h 45,16 h 45,19 h, 
21 h 10. En sem., 19 h, 21 h 10. 
Loews (1): «Beverly Hills Cop ll>: 12 h 
30.14 h 45.17 h. 19 h 15,21 h 30. Der­
nier spectacle ven., sam., 23 h 45. 
Loewa (2): «Beverly Hills Cop Ile 12 h, 
14 h 15,16 h 30,18 h 45,21 h. Dernier 
spectacle ven., sam., 23 h 15. 
Loews (3): «Benji the hunted»: 12 h 30. 
14 h 30,16 h 30,18 h 30,20 h 30. 
Loews (4): «Benji the hunted»: 12 h 30. 
14 h 30.16 h 30. 18 h 30, 20 h 30. 

Loaws (5): «Beverly Hills Cop II»: 13 h, 
15 h 15,17 h 30,19 h 45.22 h. 
Milieu: Sam.: «Men>: 19 h. «The Man on 
the Wall»: 21 h 30. Dim.: tThe Man on 
the Wall»: 19 h. 
Ouimetoscope: Sam., «Le déclin da 
l'empire américain»: 19 h. «Guerrières»: 
19 h 15,21 h 15. «Mon beau village»: 19 
h 30. «Re-Animatoo: 21 h 30. Dim., «La 
belle au Bois dormant»: 13 h. « Aristo­
crats*: 13 h. «Littlo Shop of horrors*: 13 
h 30. «Pellan»: 15 h 15,19 h 16. «A tout 
prendre»: 15 h 30. «Le déclin de l'empire 
américain*: 15 h 30,19 h, 21 h. «Le ba­
teau-phare»: 17 h 15. «Sauvage et dan­
gereuse»: 17 h 16. «Mon beau village*: 
17 h 30. «Artle Shaw: Time la all you've 
got*: 17 h 16, 21 h 16. «Laurfa Ander­
sen: Home of the Brava»: 19 h 30. «Re-
animator»: 21 h 30. r 

Palace (1): «THe Witches of Eastwick»; 
12 h. 14 h 15,16 h 40,19 h 05.21 h 30. 
Jeu.: 12 h, 14 h 15,16 h 40. 
Palace (2): «Evil Dead II*: 12 h 30.14 h 
20.16 h 10.18 h. 19 h 50,21 h 40. Der­
nier spectacle ven., sam., 23 h 30. 
Palace (3): «Terminal Choice*: 13 h 10, 
15 h 15,17 h 20,19 h 25, 21 h 30. Der­
nier spectacle ven., sam., 23 h 35. 
Palace (4): «Summer Heat»: Sam.: 12 h 
40, 14 h 30, 16 h 20, 18 h 10Tous les 
jours: 12 h 40,14 h 30.16 h 20.18 h 10, 
20 h 40, 21 h 50. 
Palace (5): «The Witches of Eastwick»: 
13 h 10,15 h 25,17 h 50, 20 h 15. Der­
nier spectacle ven., sam., 22 h 40. 
Palace (6): «The Witches of Eastwick»: 
12 h 10,14 h 25.16 h 50.19 h 15, 21 h 
40. 
Papineau (1): «Jeux d'amour en ascen­
seur»: 11 h 50,14 h 15.16 h 45,19 h 15, 
21 h 45. «Otages du désir»: 13 h, 15 h 
30.18 h, 20 h 30. 
Papineau (2): «Le sexe qui parle»: 12 h, 
14 h 55,17 h 50, 20 h 45. «Couples en­
flammés*: 13 h 35,16 h 30, 19 h 25. 22 
h 20. 
Paradis (1): «Secret de mon succès». 
Sam., dim.. 13 h, 15 h 05.17 h 10,19 h 
20.21 h 30. En sem., 19 h 20.21 h 30. 
Paradia (2): «Police Academy (4): Sam., 
dim.: 13 h, 16 h 30,20 h. En sem.: 19 h 
30. «Bras de fer». Sam., dim.: 14 h 45, 
18 h 15.21 h 45. En sem.: 21 h 10. 
Paradis (3): «Harry et les Hendersons*. 
Sam., dim., 13 h 20.15 h 20,17 h 15.19 
h 15,21 h 15. En sem., 19 h 15,21 h 15. 
Parisien (1): «Opération chimpanzé*: 12 
h 40,14 h 50,17 h, 19 h 10, 21 h 20. 
Parisien (2): «Freddy 3, les griffes du 
cauchemar»: 13 h 15,15 h 15.17 h 15, 
19 h 20,21 h 30. 
Parisien (3): «L'enchaîné»: 13 h 30,15 h 
30.17 h 30,19 h 30, 21 h 30. 
Parisien (4): «À la poursuite de Benji*: 
12 h 30.14 h 30,16 h 30.18 h 30,20 h 
30. 
Parisian (5): «Blue Velvet*: 12 h 15,14 h 
30,16 h 45,19 h, 21 h 15. 
Place du Canada: «Ishtar*: En sem.: 19 
h 20, 21 h 30. Sam., dim., mere: 13 h, 
15 h 05,17 h 10,19 h 20,21 h 30. Jeu.: 
21 h 30. 
Place du Parc (1): «Beverly Hills Cop II». 
Sam., dim., 12 h, 14 h 15,16 h 30,18 h 
45,21 h. En sem., 18 h 45,21 h. 
Place du Parc (2): «The Mission». Sam., 
dim., mere: 12 h 30,14 h 45,17 h, 19 h 
15,21 h 30. En sem., 19 h 15,21 h 30. 
Piece du Pare (3): (Lethal Weapon*. 
Sam., dim., mare: 12 h 30,14 h 40,16 h 
50,19h, 21 h 10. En sem., 19h, 21 h 10. 
Place Longueur! (1): «Secret de mon 
succès». Sam., dim., marc: 12 h 15,14 
h 30,18 h 45.19h, 21 h 16. En sem., 19 
h, 21 h 15. 
Place Longuoul l (2): «Mannequin». 
Sam., dim., marc. 13 h 30,15 h 30,17 h 
30.19 h 30,21 h 30. En sem., 19 h 30, 
21 h 30. 
Ptaza Atexls-Nihon (1): «Predator*. 12 h 
45,14 h 50,16 h 55,19 h 06, 21 h 16. 
Damier spectacle van, earn., 23 h 20. 
Plata Aiexls-Nlhon (2): «The Belie­
vers*: 12 h 30,14 h 46,17 h. 19 h 15.21 
h 30. Dernier spectacle ven.. sam., 23 h 

1 i 

50. «The Believers». Lun.: 12 h 30,14 h 
45.17 h, 21 h 30. 
Plata Alexle-Nihon (3): «Hollywood 
Shuffle»: 13 h 45,15 h 30,17 h 15,19 h. 
21 h. Dernier spectacle ven., sam., 23 h. 
«A Chipmonk Adventure»: 12 h 15. 
Saint-Denis (2): «L'enfant sacré du Ti­
bet»: 13 h 15,17 h 05. 21 h. «Crocodile 
Dondee»: 15 h 15,19 h 05. 
Saint-Denis (3): «Télé-terreur»: 12 h 15, 
15 h 45,17 h 30,19 h 15. 21 h 15. 
Versailles (1): «Beverly Hills Cop II». 
Sam., dim., mere: 12 h 30, 14 h 45,17 
h, 19 h 15.21 h 30. En sem., 19 h 15.21 
h 30. Dernier spectacle ven., sam.: 23 h 
45. 
Versail les (2): «The Untouchables». 
Sam., dim., mere 12 h. 14 h 20,16 h 45. 
19 h 10.21 h 35. En sem., 19 h 10, 21 h 
35. Dernier spectacle ven.. sam., 23 h 
50. 
Versaillea (3): «À la poursuite de Benji». 
Sam., dim., mere: 12 h 30,14 h 30,16 h 
30, 18 h 30. 20 h 30. En sem., 18 h 30, 
20 h 30. Dernier spectacle sam., 22 h 
30. 
Versailles (4): «Freddy 3, les griffes du 
cauchemar». Sam., dim., mere: 13 h 15, 
15 h 15, 17 h 15, 19 h 20. 21 h 30. En 
sem., 19 h 20, 21 h 30. Dernier specta­
cle sam., 23 h 15. 
Versaillea (5): «The Witches of East­
wick». Sam., dim., mere: 12 h, 14 h 20, 
16 h 40.19 h. 21 h 25. En sem., 19 h, 21 
h 25. Dernier spectacle, sam., 23 h 45. 
Versaillea (6): «Opération chimpanzé». 
Sam., dim., mere: 12 h 15,14 h 30,16 h 
45,19 h, 21 h 15. En sem., 19 h, 21 h 15. 
Westmount Square: «Beverly Hills Cop 
II». Sam., dim., mere: 12 h 30.14 h 45, 
17 h, 19 h 15.21 h 30. En sem., 19 h 15, 
21 h 30. 
York: «Crocodile Dundee»: 13 h 25,15 h 
25,17 h 25,19 h 30.21 h 35. 

CINE-PARCS 

Ciné-parc St-Hilairs (1): «Police Acade­
my (4)>. «Bras de fer». Van., sam., «Po­
lice Academy (94)». «Bras de fer». «Boo-
nies». 
Ciné-parc St-Hilaire (2): «Bach et Botti­
ne». «Un homme parmi les lions». Ven., 
sam., «Bach et Bottine». «Un homme 
parmi les lions». «Henri». 
Clné-parc Odéon (1) (Boucherville): 
«Secret de mon succès». «Les ailes de 
la justice». Ven., sam., «Secret da mon 
succès». « L e s ailea de la juatica». 
«Fletch aux trousses». 
Ciné-parc Odéon (2): «Harry et les Hen­
dersons*. «La foira aux malhaura*. 
Van., sam.: «Harry et lea Hendersons*. 
«La foire aux malheurs». «Comment cla­
quer un million». 
Ciné-parc Laval (1): «Police Academy 
(4)». «Bras de 1er». Ven., sam., «Police 
Academy (4)». «Bras de far*. «Madmax». 
Ciné-parc Laval (2): «Mannequin*. «Ari­
zona junior*. Van., sam.: «Mannequin» 
«Arizona junior». «Cap sur les étoiles». 
Ciné-parc Laval (3): «Harry at les Hen­
dersons*. «La foira aux malhaura». 
Ven., sam., «Harry at les Hendersons*. 
«La foire aux malhaura*. «Comment cla­
quer un million». f 
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La Vierge n'est pas vierge?Une 
théologienne interdite de cours 
Keuler 

ESSES. Atltmatnt de l'Ouest 

Lw Église catholique a annoncé en fin de semai­
ne qu'elle retirait son autorisation d'ensei­

gner au premier professeur de théologie du monde 
du scxè féminin, qui contestait le dogme de la con­
ception virginale de Jésus. 

L'évèque Franz Hengsbach a écrit au ministère 
de l'Education du Land de Rhénanie-Westphalie 
que Uta Ranke-Heinemann ne disposait plus de 
I autorisation éclésiastique d'enseigner la théolo­
gie, a indiqué un porte-parole de l'archèché d'Es-
sen. 

En République fédérale, les professeurs de théo­
logie doivent bénéficier de l'approbation de l'église 
pour enseigner a de futurs prêtres catholiques. 

Ranke-Heinemann, âgée de 59 ans, fille de l'an­
cien président Gustav Hcinemann, enseigne l'his­
toire ancienne de l'Eglise et le nouveau testament à 
l'université d'Essen depuis trois ans. Elle a affirmé 
que |ésus avait été conçu par sa mère Marie de ma­
nière naturelle. 

Le conflit entre elle et l'Église a éclaté lors de la 
visite du pape en RFA, le mois dernier, lorsqu'elle a 
déclaré que te dogme de la conception virginale 
était une « offense à toutes les mères normales ». 
qui reflétait le « caractère anti-sexuel et névroti­
que » du clergé. 

Religio 

Une exigence jugée embarrassante 

L e module 
des Sciences 

r ^ rel igieuses de 
HT J l'Université du 

• f I Québec à Mont-
M real juge «fort 

m m embarrassante» 
une exigence du 

Comité catholique du Conseil 
supérieur de l'éducation inclu­
se dans le projet de règlement 
sur la reconnaissance comme 
catholiques et le caractère con­
fessionnel des écoles primaires 
et des écoles secondaires du sys­
tème scolaire public québécois. 
Si elle est adoptée, cette exigen­
ce obligera tous les enseignants 
dispensant l'enseignement mo­
ral et religieux catholique dans 
ces écoles à «être de foi catholi­
que». 

Dans un document faisant 
part de ses réactions au projet 
de règlement public dans la Ga­
zette officielle du Québec le 13 
mai dernier , le module de 
l'UQÀM soutient qu'un tel cri­
tère de qualification enfrein­
drait une des règles essentielles 
au fonctionnement des sociétés 
démocratiques: celle de l'égali­
té des citoyens devant la loi. 

Le module, qui a souligné 
précédemment que le Québec 
est entré dans la modernité et 
est devenu une société pluralis­
te, pousse plus loin son argu­
mentation: «On ne peut impo­
ser un critère qui relève de l'in­
timité des consciences. L'État 
ne peut exiger plus des ensei­
gnants qui oeuvrent dans les 
écoles publiques que la compé­
tence dans la discipline, la pré­
paration psycho-pédagogique, 
et un certain nombre d'autres 
qualités requises par la fonc­
tion d'enseignant, qualités qui, 
toutes, doivent être rattachées 
aux fonctions des personnes 
plutôt qu'à leur être en tant que 
tel avec tout ce que cette notion 
a d'intime et de personnel.» 

Si elle devait être adoptée, af­
firme le module groupant prin­
cipalement les étudiants de 
l'UQÀM se destinant à une car­
rière dans l'enseignement reli­

gieux, l'exigence proposée de­
meurerait profondément inap­
plicable. On se demande en 
effet à quelle interprétation de 
la foi catholique sera soumise 
ce critère. 

Le module trouve également 
d'autres questions tout autant 
inquiétantes. «Comment, en ef­
fet, dcmande-t-il, peut-on s'as­
surer de la foi catholique de 
celle ou de celui qui prétend la 
posséder? Comment passer du 
«dire» du témoin à son «être» 
intime? Comment sonder les 
reins et les coeurs?» 

Dans une autre partie de son 
document, le module des Scien­
ces religieuses de l'UQÀM sou­
ligne que les arguments devant 
fonder la présence de l'ensei­
gnement religieux dans les éco­
les publiques du Québec «de­
vraient s'inspirer d'une pers­
pective éducative plutôt que 
d'une perspective catéchéti-
quc». 

DES CATHOLIOUES 
MONTREALAISES FÉLICITENT 
L EGLISE ANGLICANE 
• Des catholiques montréalai­
ses ont écrit à l'Église anglicane 
d'Angleterre et à son primat, 
Mgr Robert Runcic, archevê­
que de Cantorbéry, pour les fé­
liciter d'avoir opté pour l'ordi­
nation des femmes à la prêtrise. 

Le regroupement appelé 
Femmes Engagées dans l'Église 
de Montréal ( FEÉM), qui réu­
nit des femmes appartenant à 
plusieurs organismes et mouve­
ments actifs dans le diocèse ca­
tholique de Montréal, se réjouit 
qu'un «vent de libération» ait 
soufflé dans l'Église d'Angleter­
re. «C'est pour nous un signe 
de l'Esprit qui se manifeste 
dans tous les efforts vers une 
plus grande humanité», souli­
gnent les sept signataires de la 
lettre. Et elles ajoutent: «Nous 
nous réjouissons pour les fem­
mes anglicanes de pouvoir au­
jourd'hui, en toute justice et li­
berté, être au service de leur 
communauté de foi; nous som­
mes également heureuses de 
constater que c'est grâce à un 
processus démocratique, fruit 
de l'ouverture et du respect de 
l'ensemble des membres de vo­
tre Église, que vous avez opéré 
ces changements.» 

Les membres de FEÉM termi­
nent leur lettre en exprimant le 
voeu de voir l'ordination des 
femmes à la prêtrise acceptée 
par l'Église catholique: «Chez 
nous, dans l'Église catholique 
romaine, nous espérons active­
ment l'incarnation réelle de 
notre état de filles de Dieu et de 
soeurs en |ésus-Christ. Votre té­
moignage ravive notre espéran­
ce et nous donne courage et for­
ce pour travailler à l'avène­
ment d'une Église plus juste et 
plus vraie vis-à-vis des femmes 
et en particulier envers celles 
qui la font.» 

LE LAÏCAT A-T-IL UN AVENIR? 
• Selon Rémi Parent, pour que 
le laicat ait un avenir dans une 
Église de baptisés, il faut que 
les clercs cessent d'être des 
clercs et que les laïcs cessent 
d'être des laïcs. Les uns et les 
autres, ensemble et dans leur 
diversité, formeront alors une 
Église de baptisés... 

C'est là d'ailleurs le titre du 
dernier livre de Rémi Parent: 
Une Église de baptises, public 
conjointement au Québec par 
les Éditions Paulines et en 
France par les Éditions du Cerf 
(216 pages, $12). 

Ce livre constitue déjà un 
événement exceptionnel pour 
le monde de l'édition religieu­
se. Après sa publication en lan­
gue française, deux autres édi­
tions sont en cours, en Italie et 
au Brésil (en langue portugai­
se). On prévoit sous peu la pa­
rution des éditions anglaise, es­
pagnole et allemande. 

Rémi Parent, qui est prêtre 
rédemptoriste, est professeur 
de théologie à l'Université de 
Montréal. Spécialiste reconnu 
des questions ecclesiales, il est 
l'auteur de plusieurs ouvrages 
sur l'Église et les ministères. 

À quelques mois du synode 
romain devant porter sur la 
mission et la vocation des laïcs 
dans l'Église et dans le monde, 
son dernier livre ne pouvait 
mieux tomber. En plus de tra­
duire l'impatience ( parfois la 
frustration et la colère) d'un 
bon nombre de laïcs malgré 
tout attachés à leur Église, il 
propose plusieurs bonnes solu­
tions pouvant aider à surmon­
ter l'opposition clercs-laies. 

Médecine 

Du vinaigre pour le mal d'oreille! 
w ctmm 
J O N E S 

A ussi cer­
tain que le 

soleil se lève le 
matin, beaucoup 
d'enfants con­
t rac teront au 
cours de l 'été 
une ot i te 

moyenne avec épanchement 
séro-muqueux. Cette infection 
de l'oreille moyenne, est, après 
le rhume, la maladie la plus fré­
quente chez les enfants. À l'âge 
de trois ans, environ 75 p. cent 
des enfants ont eu au moins 
une attaque. Les parents peu­
vent-ils prévenir l 'infection? 
C'est parfois possible avec une 
simple solution de vinaigre. 

L'oreil le moyenne est un 
petit espace rempli d'air situé 
entre le tympan et l'oreille in­
terne. Il renferme trois osselets 
qui transmettent le son. La 
trompe d'Eustache est un canal 
qui draine l'oreille moyenne et 
aide à égaliser la pression avec 
l'atmosphère. En temps nor­
mal, ce canal est fermé. Il s'ou­
vre toutefois lorsqu'on avale ou 
lorsqu'il y a un changement 
d'altitude. 

Une otite peut se produire en 
n'importe quel temps. Les en­
fants se plaignent d'avoir mal à 
l'oreille et peuvent faire de la 
fièvre et se mettre à vomir. Les 
parents doivent être sur leurs 
gardes si l'enfant commence à 
se tirer l'oreille. 

Une bactérie, le streptoco­
que, est la cause la plus fré­
quente de l'otite. Il peut aussi 
arriver qu'elle soit provoquée 
par d'autres germes résistants à 

la pénicilline. Habituellement, 
ces agents ne provoquent 
qu'une seule attaque, mais cer­
tains enfants contractent une 
infection après l'autre. Ces atta­
ques peuvent être causées par 
différentes bactéries ou prove­
nir du premier germe qui n'a 
pas été complètement éliminé 
par le traitement. 

L'otite avec épanchement se 
produit lorsque la t rompe 
d'Eustache se bloque La pré­
sence de fluide diminue l'acuité 
de l'ouie, mais les jeunes en­
fants s'adaptent inconsciem­
ment à cette déficience. Les pa­
rents doivent avoir dans leur 
cas la puce à l'oreille, s'ils cons­
tatent que l'enfant cherche à 
remonter le son de la TV ou s'il 
devient irritable, distrait et en­
têté. Ces symptômes indiquent 
que l'enfant est frustré parce 
qu'il éprouve des difficultés à 
entendre. 

Pour diagnostiquer une otite, 
on examine l ' in té r ieur de 
l'oreille avec un instrument lu­
mineux, l'otoscope. Il faut par­
fois d'autres méthodes d'exa­
men pour déceler la cause du 
mal. 

Insufflation d'air 
Plusieurs spéc ia l i s tes de 

l'oreille croient que tout exa­
men de l'oreille doit comporter 
une insufflation d'air. Le tym­
pan est très flexible lorsqu'il est 
normal. En introduisant un peu 
d'air, la caisse du tympan bou­
ge, mais lorsque l ' o re i l l e 
moyenne est remplie de fluide 
ce mouvement est restreint. 

La tympanométrie est égale­
ment utile lorsque le diagnostic 
est difficile à établir et que l'en­
fant est âgé de plus de six mois. 
Il s'agit d'un test électronique 
très sensible qui décèle les 

changements de pression dans 
l'oreille moyenne. Les enfants 
qui ont des infections à répéti­
tion doivent subir un test de 
l'ouïe. Cet examen peut déter­
miner s'il y a perte significative 
de l'ouïe. 

L'otite est traitée, dans un 
premier temps, avec des anti­
biotiques pendant une période 
de 10 à 14 jours, mais, s'il y a 
rechute, on prolonge la médica­
tion. Environ 90 p. cent des cas 
sont guéris dans un laps de 
temps de six à huit semaines. 

Certains enfants ont cons­
tamment les oreilles enveni­
mées en dépit des traitements 
répétés avec des antibiotiques. 
Ces enfants peuvent avoir be; 
soin d'une tympanostomie qui 
consiste à pratiquer un petit 
trou dans la caisse du tympan 
pour permettre au fluide de 
s'échapper. On place ensuite en 
semi-permanence un tube dans 
le tympan. Ce tube a pour fonc­
tion de remplacer la trompe 
d'Eustache bloquée ou défec­
tueuse et permet d'équilibrer la 
pression dans l'oreille moyen­
ne. 

Certains médecins croient 
que ces enfants devraient por­
ter des protège-tympan lors­
qu'ils se baignent, mais tous 
leurs collègues ne sont pas du 
même avis. Le Dr |ohn Donald-
son, professeur d'otolaryngolo-
gie a l'Université Dalhousic, ex­
plique dans le Medical Post 
qu'il y a moins de problèmes 
lorsque les enfants ne recou­
rent pas à des protège-tympan. 
Ces dispositifs sont parfois dif­
ficiles à enlever et sont à la 
source d'un grand nombre de 
difficultés. Toutefois, les en­
fants qui portent des tubes ne 
doivent jamais plonger. 

Le mort devrait 
porter son nom ! 

ANDRÉ 
T R U D E L L E 

uand le 
partenaire 

rate un contrat 
par manque de 
technique ou 
par faute de ju­
gement, l 'éthi­
que du bridge 

demande au mort de faire 
montre de sympathie. À la ri­
gueur de rester impassible. De 
porter son nom, quoi! Chose 
certaine, le mort ne doit en au­
cun cas ironiser, à plus forte 
raison ne doit-il pas enguirlan­
der son vis-à-vis. 

Donneur: Sud 

Vulnérabilité: Nord-Sud 

Nord 
• A D 7 6 5 2 

aucun 
O R 6 3 
• 7 6 3 2 

Ouest Est 
• 9 3 • » 
<?RDV 106 3 9 9 8 7 4 
0 7 2 0 D V 1 0 9 5 
• A R 1 0 + 9 5 4 

Sud 
• R V 10 4 
9 A 5 2 
0 A 8 4 
• D V 8 

Les enchères: 
Sud Ouest Nord Est 
1 Pi 2 Co 4 Pi 5 Co 
contre passe 5 Pi passe 
passe passe 

Entame: Roi de Co 

Le déclarant a coupé l'enta­
me de son As de Pi, a joué deux 
tours d'atout en laissant la 
main au mort et il a retourné 
un petit Tr vers sa Dame, prise 
en Ouest par l'As. Retour K. 
Pris du Roi au mort, retour Tr 
vers le Valet gagné du Roi qui 
a joué le 10. Moins un. «Pas 
chanceux!» de dire Nord à son 
partenaire. Mais il savait bien 
que la ligne de jeu de son parte­
naire était fautive. Quelle était 
cette bonne ligne? 

La solution 
Le déclarant peut réussir son 

contrat en dépouillant les deux 
mains qu'il contrôle de leurs 
couleurs rouges. Il peut couper 
l'entame de son As de Pi s'il le 
veut, puis aller chercher les 
atouts. Ensuite jouer l'As de Co 
et défausser un K au mort, puis 
petit Co coupé, puis Roi de K, 
petit K vers l'As et K coupé. 
Cette fois, la main est au mort 
et les deux mains ne contien­
nent plus une seule carte rou­
ge. Alors le déclarant joue petit 
Tr vers sa Dame et cette fois 
Ouest est coincé. Il doit concé­
der un Tr ou jouer Co pour une 
coupe et défausse du déclarant. 

C'est à dessein que j'ai choisi 
cette main. La semaine derniè­
re, les bons joueurs l'auront 
noté, j'avais sauté une manoeu­
vre dans la description du jeu. 
Il fallait aussi dépouiller le plus 
possible les deux jeux du décla­
rant avant de redonner la main 
au flanc droit du Valet de Co. 
Heureusement que mes lec­
teurs sont attentifs! 

Au 2 Trèfles 
Attention, le tournoi des élè­

ves de l'école GAF aura lieu de­
main soir, à 19 h 30 au cercle 2 
Trèfles et non le 29, comme je 
l'avais malencontreusement 
annoncé mercredi dernier. 

Didier Clerc à Québec 
T rès grosse assistance voilà 

quinze jours pour la pre­
miere edition de la classique 
Podium. Aux tables d'arbitra­
ge, plusieurs des gros bras du 
scrabble québécois étaient à 
l'oeuvre, tant et si bien que le 
tournoi, bien que commençant 
à 11 h, se termina de bonne 
heure. Puisque beaucoup de 
joueurs élites, Buteau, Pérussc, 
Bergeron, etc. . étaient du côté 
arbitrage, les prétendants à la 
victoire finale étaient peu 
nombreux. Il restait lacques 
Forbes, Didier Clerc, Frantz 
Cameau, Réjean Barnabe com­
me favoris. 

La premiere manche plutôt 
facile vit la victoire de lacques 
Forbes à 12 points du top suivi 
à trois points de Didier Clerc et 
troisième Pierrette Bisaillon, 
qui pourtant s'était juré de ne 
plus faire de tournois. Rien 
n'était joué, sept joueurs se te­
naient en 26 points. La partie 
de l'après-midi fut catastrophi­
que pour plusieurs. Ainsi dis­
parurent Pierrette Bisaillon. 
Frantz Cameau, Michèle Gin-
gras, lacques Forbes ratait 
deux scrabbles et laissait la vic­
toire finale a Didier Clerc, qui 
remporte ainsi son troisième 
tournoi depuis le mois de mars, 
sans grande opposition, puis­
que seulement quatre joueurs 
dépassent les 90 p. cent. Deux­
ième de la seconde partie, So­
lange St-Charles. classe B, a fait 
la nique à bien des joueurs de 
classe supérieure. 

Résultats ( m a x i m u m : 1 7 7 2 
pts) 
1er: Didier Clerc: 1774 pts; 
2e: Rejean Barnabe: 1685 pts; 
3e: lacques Forbes: 1680 pts; 
Classe A : 
|can-Maric Gignae : 1666 pts; 
Classe B: 
Lorraine Giguère: 1589 pts; 
Classe C.­
Michel Gossclin : 1453 pts; 
Classe D: 
Simonne Boudreau: 126 pts; 

ERRATUM 

Une confusion inadmissible 
a été faite la semaine dernière, 
mea culpa. |e vous ai signalé 
R AZ comme n'étant pas admis. 
C'est une grossière erreur. En 
effet, le dictionnaire définit 
RAZ comme étant un passage 
très étroit communiquant en­
tre deux mers. Donc RAZ est 
bien admis. Par contre, là d'où 
vient la confusion, rez n'est pas 
correct car il n'est défini que 
dans l'expression rez-de-chaus­
sée! Alors RAZ oui, rez non. 

ACTUALITÉS 
Le jeudi 25 juin aura lieu la 

première partie du tournoi de 
Suint-Eustachc, prévu en sept 
purtics à l'aréna municipal, 
220. boulevard Arthur-Sauvé. 
Le contingentement est fixé à 
120 joueurs. Début de la partie, 
homologuée comme partie de 
tournoi: 20 h 30. Inscription 

T 

sur place : 5 dollars. Rens. : 486-
4893. 
• Le samedi 27 juin, premier 
volet du tournoi de l'équipe 
nationale qui se déroulera à 
Laval à l'école Sainte-Maxime, 
3680 ouest, boulevard Léves-
que. Le tournoi consistera en 
deux parties homologuées, dé­
butant à 11 h. Rens. : 663-8088. 

Comment jouer la 
partie de scrabble 
duplicate ci-dessous 
La formule duplicate vous 

permet de rejouer chez vous 
une partie disputée dans un 
club. Utilisez un cache afin de 
ne voir que le premier tirage. 
En haïssant le cache d'un cran, 
vous découvrirez la solution et 
le tirage suivant. Les rangées 
horizontales sont désignées par 
les lettres A à O et les colonnes 
par les nombres de 1 à 15. Lors­
que la référence d'un mot com­
mence par une lettre, ce mot 
est horizontal; par un nombre, 
il est vertical. Le joker (lettre 
blanche) est représenté par un 
?. un rejet par un t. Les mots ad­
mis sont ceux figurant dans le 
Petit Larousse Illustré, édition 
1481 et suivantes. Ces explica­
tions ont été dcveloppées dans 
la chronique du dimanche 1er 
mars 1987. 

Si des explications supplé­
mentaires sont nécessaires, 
écrivez à Philippe Guérin, ru­
brique du Scrabble, Lu Presse, 
7. rue St-Jacques, Montréal, 
H2Y IK9. 

Philippe Cuerln 

Partie disputée au club Lct-
tres-A-7 de Brossard le 21 mai 
1987 

T I R A G E M O T R E T E N U R E F . P T S 

1 A B L N O T V 

.' B - A E E I M N V O L A N T H 4 2 6 

3 A B E F I U V A B O M I N E E 5 F 7 2 

! V A B I - D H K F E U 6 J 31 

S V B I D H - E U K A G 7 4 4 

1 E E I O S N V E U H 6D 2 7 

J A E E I T J ? E N V O I E S 1 0 H BO 

8 P U U S S R I ( D ) E J E T A ( I ) ra S 3 

9 A A E L L G S U S U R P A I S 1 3 A 7 2 

10 A E E I I H T A L L E G U A S A S 1 4 9 

1 1 A A C C S X Z R E I T E R A I D « 7 0 

12 C E I M O U W A X A S N 2 3 8 

1 3 O C E I M - O B W U 0 1 3 5 

1 4 C I M E G - P O B O X | 2 ) 3 L 2 8 

1 5 Z G R O E E ? D E C I M E M 9 2 4 

1 6 C E L N O Q B E R G O ( T ) E Z 1 5 G 1 2 1 

1 7 R O L E - I N U C I N Q 1 2 L 4 2 

1 6 R O L N - N D T O U E L 0 1 2 3 3 

1 9 ' O O R S T Y N T O N D R E D 1 1 6 

2 0 D N - H I M R T T O R Y S I D 4 2 

2 1 L I A 4 L 2 5 

1 0 5 8 

Commentaires: 
1 : Solo de Sylvie Chastcllas 
2: Solo de Thérèse Antorna­

do 

Résultats Pts 
1er: Marthe ROY 844 
2e: Sylvie CHASTELLAS.843 

10c: Patrick ROY 680 

ATELIERS LEONARD 
Un moyen ingénieux d'exploiter vos 
t'aits de génie! 
Programme offert de juillet à août et 
de septembre à octobre aux enfants, 
aux adolescents et aux adultes 

Thèmes, horaires et frais variés 
Inscription à l'aide du formulaire 
disponible au Musée 

'VISITES 
COMMENTÉES 
Jusqu'au 30 août 
Les mardis, mercredis et dimanches, 
à 10 h 
Ou 2 septembre au 8 novembre 
Les mercredis à 11 h 30 et les 
dimanches à 10 h 

*AUDIOGUIDE 
Laissez-vous guider par la voix 
d'Albert Millaire... 

ANIMATEURS. 
VIDÉO, PANNEAUX 
DIDACTIQUES 
À votre disposition dans les salles pour 
mieux apprécier l'exposition 

CATALOGUES 
Destinés aux adultes et aux enfants, des 
catalogues remarquables pour une 
rencontre privilégiée avec Léonard 

Collaboration à l'organisation 
Commission du Centenaire 
de l'ingénierie au Canada 
Subventions 
Ministère fédéral des Communications 
Conseil des Arts de la Communauté 
urbaine de Montréal 
Commandites 
Pratt & Whitney Canada 
et 
Air Canada 
Alcan 
Banque Nationale du Canada 
Hydro-Québec 
Ultramar 
Xerox Canada Inc. 

Appui promotionnel 
Ld PWSSB 
Radio Cité FM 107,3 
Télé-Métropole 

•Billets en vente au Musée, aux comptoirs 
îicketron et par le setvice de vente 
téléphonique Teletron Montréal (514) 288-2525. 
Toronto (416) 872-1212 

LEONARD DE VINCI 
INGÉNIEUR ET 
ARCHITECTE 
Jusqu'au 8 novembre 
Du mardi au dimanche de 10 h à 22 h 
Le Musée est fermé le lundi. 

MUSÉE 
DES BEAUX-ARTS 
DE MONTRÉAL 
1379, rue Sherbrooke ouest 
Renseignements : (514) 285-1600 
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Annonces classées 
Suite de la page B8 

PLEIN AIR ET VÉHICULES RECREATIFS 

CÇQ B A T E A U X - M O T E U R , 

« 3 0 Y A C H T S , V O I L I E R S 

HUNTER 30', W7», loc Chomploln, 
JW.S00. 351-1219. 

J E A N N E A U Njrrrasio V, U, drrr-
vel, dériveur, très bien équipe, 
impeccable. MMjM Qgw jfc  
KELT « metres, Immocule, eouioe ; 
complet, "BlufcHtp", tUVii. 

KttftY 25, mvlor, electronlaue, 4.5 ', 
H P. Apres 17n 332-124A. 

KTRBY 25, tout eauipe, 10 voiles, i 
moteur hors-bord Sollmoster 9.9 
h.e. 695-0)95.  

L A S E R 28,85, s voues, soi, com­
pos, central de navigation, son-
deur, VHF et i encore. 1-H4-7253. • 

LOCATION loc Chomploln 37 pl. I 
Glbseo récent tout éaulpe Sl.400 I 
semolne, 477-5992 ovont 14h. I 
LOUERAIS bateaux té'à 21', 8 ans j 
d'expérience location bateaux 20' ! 
a 50'. «89-7285  

MIRAGE 33 1982, très propre, bien I 
équipe, réduit Siri.OOO. 656-788?  
MIRAGE 35 1985, "Sweeidreom" 
(Lighthouse Marina), enrouleur, 
genoa lio.l50,outo-pltott,Dodger, 
blmlnl, ren-loeratlon, VHF, proton- I 
dlmétre, vitesse, stereo, COR, ; 
plancher cockpit en tecx, BBO . 
propone, Yanmar 21 h.o. 3 c v l , 
coussin cockpit, e t c . 149,000. 631-
5596.  

MISTRAL 16, remorque, en excel-
lente condition, 695-4)36,626-30)2 

MISTRAL 16, cabine, remorque, 
moteur 4.5, très propre, 661-5527. 

MISTRAL 1»', très bien équipe, 
excellente condition, gronde voile 
ipeenoker avec toc, système de 
tropeie et remorque. S3 SO0. Tel. 
lour:87l-1319,apres 19h: 486-0342, 
647-4443, Michel Parent.  

MOTEURS 4 hp - 15 hp et 40 hp, L. 
chaloupe 12', conot 16'. 322-3930 « C HARO-ROCK, flotteur seul, 

• • _ - • • - tcQQ, 677-B1/6 
PACESHIP 26 ITanier 27), 6 voiles, 
OMC 15, équipe, Morlno, $26,500. 
521-703*. 

C C 0 B A T E A U X - M O T E U R , 

0 3 0 Y A C H T S , V O I L I E R S 

:C7 ROULOTTES, 
0 0 f T P N T E S - R O U L O T T E S 

ET MOTORISES 
V O I L I E R Alberg 27 , 197». très 
bonne condition, liste d'équipe­
ment sur de monde, spec loi 10 
000$. 1-819-477-75». 

:C7 ROULOTTES, 
0 0 f T P N T E S - R O U L O T T E S 

ET MOTORISES 
V O I L I E R Alberg 27 , 197». très 
bonne condition, liste d'équipe­
ment sur de monde, spec loi 10 
000$. 1-819-477-75». 

CARAVANES CARON 
VENTE ET SERVICE 

WINNEBAGO • TRIPLE E 
BLAIMVILLE: 437-5957 
QUEBEC (41IHH-3 3*0 

V O U E R Bombardier Invitation, 1 
voile, très bon état, $900.625-9241. 

CARAVANES CARON 
VENTE ET SERVICE 

WINNEBAGO • TRIPLE E 
BLAIMVILLE: 437-5957 
QUEBEC (41IHH-3 3*0 

VOILIER Bombardier 3 J , comme 
neuf, $1,200. 761-237). MOTORISE Leocraft 81, 35,000 

mill* « rfwtimantiiuii i l - -i, IU*t 
VOILIER Huâtes 1973, équipe, 25 
p l . super propre, Morlno pavée. 
435-)Tl9. 

ÎTIIIPCJ, COmîTiC nt fUVf, * I C ' B ' T ' J X l î VOILIER Huâtes 1973, équipe, 25 
p l . super propre, Morlno pavée. 
435-)Tl9. 

MOTORISE Unlk 1980. 21 pl, tout 
équipé, plusieurs eirtra, p r i x â 
discuter, 582-0984. 

VOILIER Jock Hott, 4.70m, avec 
soi et remorque, $1750. Pierre 
Gover 488-8895 ou (1-514)228-4730 

MOTORISE Unlk 1980. 21 pl, tout 
équipé, plusieurs eirtra, p r i x â 
discuter, 582-0984. 

VOILIER Jock Hott, 4.70m, avec 
soi et remorque, $1750. Pierre 
Gover 488-8895 ou (1-514)228-4730 

MOTORISEE VANGUARD, limitée, 
It. Classe C. 27 pl. Cnombre 
fermée, grond luxe. St-Hubert 
Auto, 676-3844. V O U E R Loser 1, 82, avec remor­

que, 2 300$, 353-3894. 

MOTORISEE VANGUARD, limitée, 
It. Classe C. 27 pl. Cnombre 
fermée, grond luxe. St-Hubert 
Auto, 676-3844. 

VOILIER Laser 1, 1981,1res bon 
état, $1,000 prix ferme, 354-4297 

ROULOTTE Tourus 1978, 18 pieds, 
douche, eou chaude. Pierre Gro-
leou: 1-795-3962. 

VOILIER Slren, couchette, moteur, 
remorque, 14800. 722-3004, 715-
3873 

ROULOTTE 25 pl, plus annexe 
8x10', delà Installée, camping de 
l'Etoile, Vol David, 481-9913. 

VOILIER 16', 2 voiles, trapeze, A l , 
$1200 669-9753, 584-3572. 

TENTE roulotte Bonclr 700, 1982, 
réfrigérateur, prix S3 300.672-8794. 

VOILIER 16', Invitation de Bom-
bordler, 12, J15O0. 581-1636 soir 

VOILIER 25 pi, en bols, couche 5 

TENTE ROULOTTE Bonolr, I98J, 
6 ploces,$2,900, 483-4809. 

personnes, remorctue, moteur. 
$7500. 276-2980 ou soir 274-6370. 

TENTE-ROULOTE Bellevue 74, 
prore, auvent, J9S0, 425-92a. 

ÏÏES&SÏÏM | PHTE ROULOTTE Bon A,rJ9,0, 
- - : — — — 8 places, enouftoge, réfrigérateur, 
VOILIER, 27 pl, a louer, Loc rodlo-coss. freins hydrauliques, 
Chomploln, demander More, res. grond ouvert, très bon état, $4500. 
«44-2220, bur. 871-9139. | Tel. 664-1883. 

ZODIAC Bombor, longueur varie, 
prix special. 674-3735. 

TENTE-ROULOTTE Bon Air 86, 
BA1200 avec culslnette plus ml-

667 ROULOTTES. 
T E N T E S - R O U L O T T E S 

ET MOTORISÉS 

U N I K 74, tout équipée, hiver-ete, 
bon prix. 461-408*. 

WINNEBAGO 73,21 pl. très bonne 
condition, tout eoulpee, climatise, 
auvent, etc. $12500, 455-7434 sur 
semaine seulement. 

659 P L A N C H E S 

A V O I L E S 

PONTON 16' Espadon tout équipe, 
$4,000 585-3467 ou 2555915. 

RICHARDSON 1965, 42, Twin 
diesel, tri cabin cruiser, complè­
tement rénove en 1986, comme 
neuf, $95.000. residence 653-4922, 
bu'eou 288-1204  

SEA DOO a turbine ovec moteur 
Rotox 2 cvl., 50 kmtieure, avec 
ou sons remorque. $700.678-6477. 

SEARY 28'. 1933, modèle Sondon-
cer, demi cabine 2 X 488 mercrut-
ser, équipe A o Z. Jour 497-1240; 
SOir 1-727-4434.  

SPINAKER de voilier 4.04 neuf 
ovec tongon, 5350. 651-8938. 

TANZER 16' "Overnlghter"78, 
moteur, remorque, 472-004*  
TANZER 27, 1979, ber, moteur 9.9 
électrique, 9 voiles, 989-9500 

TANZER 22' équipé compas VHP I 
profondimetre, balcon Honda 10, j 
neuf, 5 voiles, $13,500, 677-4995. | 

TANZER 79 pl, tout équlpi, p r U 
o discuter. 45t-88S5 âpres 19h. 

THUNDÊRCRAFT Magnum Ex­
press 1982.H*, tout équipe. 677- i 
7754 ou 677-6525. | 

TRAWLER Cheer Men, sedan, 
1984,41'.diesel,foutequipee. Jour ' 
514) 759-4747; SOlr 514 ) 689-7540 

VENTURE 23, Cutter, tout équipe, 
$13500. 284-7816 

TIGA Speed 2001, voile 6 m. car., 
très bon état, $750, 321-5432 

CCI R O U L O T T E S , 

ODf T E N T E S - R O U L O T T E S 

E T M O T O R I S E S 

ACCESSOIRES, auvents, cuisiner-
tes, pieces, etc. BELCO, 521-1403. 

AIRSTREAM Argosy 28 pl. 1974, 
en très bon ordre. 697-7184. 

AIRSTREAM Excella 500, 31 pl, 
1974, sol le boln centre, lit double 
arrière, cotelltlque a ga i , four 
micro-ondes, roues aluminium, 
pneus Michelin, 3 auvents, rock 
guard, support et pneu de rechan­
ge, air climatise. Condition excel­
lente sous tout rapport. $23,000. 
413-432-4990 

AIRSTREAM Excella 500, 1979, 
tout équipée, ouvert Zlp-Dee, un 
seul propriétaire, 1res propre, 
$79,500, 328-4418. 

APALACHE 84,24 pl.. neuve, toute 
équipée, 16 000$. 6552019. 

CAMPWAGON Dodge 76, bas 
kilometroge, complètement remis 
o neuf, 1res propre, tout équipe. 
(819) 478-2070. 

FIFT WHEEL Coochmen )977,tres 
propre, peu utilise, 29'. Air. AM-
FM-CB. 445-3702. 

AVIS 

801 A V I S 

L E G A U X 

PRENEZ AVIS que M. BA8EY, 
JAMES VACLAW, résidant ou 158, 
Angora Ploce, DoUorddesOr-
meoux, H9B 2G8, fero demande 
ou Ministère de lo Justice afin 
d'obtenir un certificat lui permet­
tant de chonger son nom en celui 
de BOBEY, JAMES VACLAW. 

805 A V I S 

D I V E R S 

TOUTES personnes connaissant 
les allées et venues de Jeon-Guv 
Houle né lé 25 avril 1950 sont 
priées de communiquer ovec 
Anne-Morle Flood ou (613) 737-
1849. 

ETES-VOUS OBSERVATEUR? 

RÉPONSES 
1) Parapluie plus long sous le cigare. 
2) B o r d d e la ba igno i re der r iè re l ' homme. 
3) Ride d eau a l 'avant de la baignoire . 
4) Base d u m u r à gauche de la baignoire . 

5) Tuyau sur la p o m m e de douche. 

6 ) Miro i r d u lavabo plus haut . 
7) Base de la c u v e t t e du lavabo 

incomple te . 
8 ) Dallage i n c o m p l e t sous le lavabo. 

PLOUK 

M O T S C R O I S E S 
LA GRILLE THÉMATIQUE 

DE MICHEL HANNEQUART 

(GRAS) 

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 

HORIZOlTALENEiT 
1 Se dit d'un produit servant à assu­

rer un graissage — Frotté avec de 
l'huile. 

2 Baie nippone — Bien en chair — 
Qualifie une mode. 

3 Crainte — Épuration — 
Coutumes. 

4 Qui a de l'embonpoint — S'occu­
pe de certaines recherches. 

5 Trou dans la peau — Engraisse 
une volaille. 

6 Dans une vinaigrette — Frère de 
Jocaste — Ville du Brésil. 

7 Petit mot latin — Empoisonnée 
— Haie (un bateau). 

8 Pour accommoder certains plats 
— Bedonnant. 

9 Infinitif — Obtiennent — On en 
met dans les rues — Possessif. 

10 Degré, au judo — Grossi — Tissu 
adipeux du porc. 

11 Au pied oriental du Jura — Prise 
de lutte — Petit cube — Deux. 

12 Siège a New York — Génisse — 
Organisation de libération de la 

13 Embelli — Gouvernement — Sous 
une statue. 

14 Prudence — Marque le temps — 
Petite localité. 

15 Soumis a une épreuve — Fabri­
quée industriellement. 

VERTICALEMENT 
1 Qui se laisse mouiller par les liqui­

des huileux — Obèse. 
2 Eculé — Oiseau échassler — Jeune 

danseuse. 
3 On y met un aliment gras — Nom 

savant du saindoux. 
4 Concret — Titre — Venues au 

monde. 
5 Idem — Ville d'Angleterre — Cui­

vre — Stère. 

6 Filet de pèche — Sert à désigner 
anonymement un individu — Aire 
de vent. 

7 Opinion — Démonstratif — Sans 
taches de graisse. 

8 Sévère — Science-fiction — Passe 
à Saint-Omer. 

9 Quitté habilement — Potages 
onctueux. 

10 Opération postale — Dodu — 
Négation 

11 En ville — Bourricot — Marque le 
départ. 

12 Retirent — Comme le fart sous 
les skis — Excepté. 

13 Conjugaison — Donner de l'air — 
Variété d'argile. 

14 Pronom — Peintre français, fils 
de Suzanne Valadon. 

15 Produit obtenu par l'action d'une 
base sur un corps gras, servant au 
nettoyage — Qui est bouffi de 
graisse. 

• SOLUTION DIMANCHE PROCHAIN 
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AVIS LÉGAUX 
APPEL D'OFFRES 
SOUMISSIONS 

DÉCÈS, PRIÈRES, REMERCIEMENTS 

A V I S 
W I S est par les présentes donne que 
C H A N T H Y K H L O K . domicilie et ni-
sidanl au 129. boulevard Ducharme. 
app. 2. Sle-Theresc. disirici de Terre-
bonne, s'adressera au Lieutenant-Gou­
verneur en Conseil afin d'obtenir un 
décret lui permettant de changer son 
nom en celui de C H A N T H Y PIN. 
SAINTE-THERESE, ce 24 février 1987. 

MORRISSETTE ET DESJARDINS 
PROCUREUR DU REQUERANT 

PRENEZ AVIS que M A R I A TERESA 
M I G N A C C A . domiciliée au 7205. de la 
rue De Normanullc. Montreal. Pro­
vince de Quebec, s'adressera au Minis­
tère de la Justice afin d'obtenir un cer­
tificat lui permettant de changer son 
nom en celui de M A R I E R I T A 
THERESE M I G N A C C O . 

M O N T R É A L , le 4 juin 1987. 

Robert M . I < ln . iu . avocat 
Procureur de la requérante 

AVIS DE DEMANDE DE DISSOLUTION 
Prenez a>iv que U compagnie JOLIES JU-
NIORS(l9t2| INC", demandera a l'inspecteur 
central des inMilulionv financières la permis­
sion de se dissoudre 
Montreal, le 11 juin 1987 

I herrsr Cîinvrlin 
Présidente 

Avis de demande de dissolution 
Prenez avis que la compagnie/corpora­
tion «Robi. w . Smith & Co. Limited» 
demandera a l'inspecteur general des 
institutions financières la permission 
de se dissoudre. 
W E S T M U U N T . e e 17 juin 1987 

W A L T E R M A W H I N N E Y 
President 

DÉCÈS 
BURELLE (Claire) 
DEMANGE (Aline) 
DOUCET (Alphonse) 
GUIMOND (Claire) 
JOLIN (Or Jean) 
LANGLOIS 

(Paul Marcelin) 
MARCOTTE 

(Jean-Marie) « 
OSTiGUY (Antoinette) 
PLAMONDON 

(Marte-Anne) 
VAILLANCOURT 

(Marie-Paule) 

B U R E L L E ( C l a i r e ) 
À l'hôpital Honoré-Mer­
cier de St-Hyacinthc. le 
19 juin 1987, ft l'âge de 6b 

uns, est dcccdce M m e 
Claire Chicoine . épouse 
de l e a n - P a u l D u r c l l c . 
mère de Monique (Denis 
Dernier), Real (Michel ine 
Oucllette), Serge (Collette 
lean) , A l a i n (Chr is t ine 
Frechette), Lucie, grand-
mere de plusieurs pclits-
cnfnnts. Exposée au salon 
M a u r i c e D e n i e r s Inc . 

2 3 1 , boul . L a u r i e r 
Be loe i l 

samedi il 7h . Les funérail­
les auront lieu lundi le 22 
juin a tun ft l'église Si 
Mathieu do Beloeil et de 
la au crématoire. 

LJ 
I I APPEL D'OFFRES 

LOCAL POUR CLINIQUE 
EXTERNE EN PSYCHIATRIE 

L'Hôpital Louis-H. Lafontaine. centre de 
Santé mentale pour adultes, est a la re­
cherche d'un local d'environ 3000 pieds 
carres pour sa C L I N I Q U E E X T E R N E 
dans le secteur ST -LEONARD. L'occupa­
tion des locaux est prévue pour le 1er 
septembre 1987. 

Pour plus d'informations, veuille/ com­
muniquer avec le responsable des appro­
visionnements, a qui vous devrez égale­
ment faire parvenir votre soumission, au 
plus tard le 6 juillet 1987, a midi, a l'a­
dresse suivante: 

Responsable des approvisionnements 

HOPITAL L0UIS-H. LAFONTAINE 

7401 , rue Hochtlaca 
Montréal (Québec) 
H1N3M6 

Tél . : (514) 2 (3-8200 ext. 765 

PLOUK 

D E M A N G E 
(Al ine) 

À Laval, le 19 juin 1987. a 
l'âge de 71 ans, est décé-
dee Mme Al ine Rondeau, 
épouse de feu Henr i De-
mange. Elle laisse ses en­
f a n t s : N i c o l e ( l e a n 
Dusscau l t ) , G u i l l a u m e 
( L i s e R o n d e a u ) . R i t a 
(Raymond Rivest), Sylvie 
(Pierre Durochcr), ses frè­
res Edgar cl Victor (prê­
tre), ses soeurs Thérèse, 
Mariette el Pierrette, plu­
sieurs beaux-frères et bel­
les-soeurs et p lus ieurs 
petits-enfants. À sa de­
mande, la défunte ne sera 
pas exposée. Le service re­
ligieux aura lieu mardi le 
23 juin a 2h en l'église St-
Mar l tn . La famil le rece­
vra les condoléances à 
l'église a 1h30. Des dons 
a la Société canadienne 
du cancer seraient appré­
cies. 

DOUCET (Alphonse) 
De Longucuil, le 19 juin 
1987, A Page de 61 ans. est 
décédé M. Alphonse Dou­
ce!. I l laisse dans le deuil 
son épouse Pierrette St-
G e r m a i n ; ses e n f a n t s : 
lean (Michel ine Caston-
guay), Marc, Guy , sa fille 
Nicole, son petit-fils Ma­
thieu, ses frères: Paul (Cé­
ci le Labonté ) , François 
(G isè le S a u t n i e r ) . Ray­
mond (Emil iennc Titgat) , 
Edouard (Louise Lamar­
re), sa soeur Céline ainsi 
que plusieurs parents et 
amis. Exposé au salon 

E d . Darche & Fils 
505, Curé-Poirier O. 

Longueuil 
lundi de 7h à lOh. Les fu­
nérailles auront l ieu mar­
d i A la c a t h é d r a l e 
St-Antoine où le service 
sera célébré A lOh et de la 
au cimetière St-Antoine. 

G U I M O N D ( C l a i r e ) 
Au centre d'accueil de La-
chinc, le 20 juin 1987. à 
l'âge de 88 ans. est décé-
déc M m e veuve |. Onter 
G u i m o n d . née C l a i r e 
Oucllct, mère de Gilles 
(Mariette Lachancc), Mo­
nique (Guy Deslauriers) 
el A i m é (Sher lcy F lan ­
ders), e l l e laisse égale­
m e n t p l u s i e u r s 
pclils-enfants, ses soeurs 
Cor inne et Mar ie -Re ine 
ainsi que son frère Eugè­
ne, ses beaux- f rè res et 
belles-soeurs. Les funé­
railles auront lieu mardi 
le 23 courant. Le convoi 
funèbre partira des salons 
U r g e l B o u r g i e L i é e & 

R a o u l B o u r g i e Inc . , 
1750, r u e N o t r e - D a m e , 

L o c h i n e 
pour se rendre ft l'église 
des Saints-Anges, où le 
service sera célébré A I 4 h 
et de là au cimetière de 
Lachinc, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans au­
tre invitat ion. Salons fer­
més de 17 h a I 9 h . 

LANGLOIS 
(Paul Marcelin) 
A Montreal , le 20 juin 
1987, A l'âge de 66 ans, est 
décédé M . Paul Marcelin 
Langlois, courtier d'assu­
rance, époux de Juliette 
Brabant, outre son épou­
se, i l laisse dans le deuil 
ses enfants: Genev iève , 
Camil le (Lorraine Najy), 
Odette (Laurent lacques 
Paré), ses pctils-ehfants: 
Louis-Phi l ippe, Nicolas, 
Alexandre, Fabrice, Emi­
lie, Gui l laume, Geneviè­
ve et Anne-Sarah, ses 2 
soeurs: lacquel ine , Rita 
( M a r c e l G i r a r d ) , ses 
b e a u x - f r è r e s , b e l l e s -
soeurs: Icannctte Bisson-
nctte, Cécile Dauphlnais, 
Roméo et Réjcanne Bra-
Imiii . Georgette cl lean 
Brabant, lacqueline cl Iu­
les Levcsque oinsi que 
plusieurs neveux et niè­
ces, parents et amis. Les 
funéra i l l es a u r o n t l ieu 
mardi le 23 courant. Le 
convoi funèbre par t i ra 
des salons 

A l f r e d D o l l a i r e Inc. 
2A45, H e n r i - B o u r a s s a 

pour se rendre a l'église 
S t - R é m i . 10251 avenue 
L a u r c n t i d e , M o n t r é a l -
Nord , où le service sera 
célébré a 11 h cl de là au 
cimetière de Glen Robert-
son, Ontar io , lieu de la 
sépulture. Parents et amis 
sont priés d'y assister sans 
autre invitat ion. Heures 
de visites: de I4h u I 7 h , 
I9h ù 22h. 

OSTIGUY (Antoinette) 
A Montréal , le 19 juin 
1987 A l'Age de 81 ans, est 
décédéc M m e veuve A l ­
bert Ostiguy, née Antoi­
nette Bisson, elle laisse 
ses enfants jean-Paul et 
Denise, ses petits-enfants 
Domin ique , Marie-Fran­
ce et Catherine ainsi que 
plusieurs soeurs, beaux-
frères, neveux et nièces. 
Les f u n é r a i l l e s a u r o n t 
lieu mardi le 23 courant. 
Le convoi funèbre partira 
des salons 

Urgel Bourgie Liée 
1745, rue Crémozie est 
pour se rendre A l'église 
Notre-Dame-du-Rosairc . 
ou le service sera célébré 
à lOh et de la au cimetiè­
re de N o t r e - D a m e - d c s -
N c i g e s . l i e u de la 
sepulture. Parents et amis 
sont priés d'y assister sans 
autre i n v i t a t i o n . S.V.P. 
Pas de f l e u r s , heures de 
visites de 2h a 5h, 7h à 
lOh. 

• C E S T U N P E U C O M M E AU C R O Q U E T 1 

bxprimez vos 
condoléances 
par un don aux 
Oeuvres du 
Cardinal Léger. 

Vous aiderez aussi 
les plus pauvres 
du monde. 

Envoyez votre don 
directement au 
Cardinal ou utilisez 
les cartes 
disponibles 
dans les maisons 
funéraires. 

Nous enverrons à 
la famille éprouvée 
votre message 
de sympathie. 

Fondation 
Jules et Paul-Emile 
Léger 
130, av. de l'Épée 
Outremont H2V 3T» 

JMU4IMS 

J O L I N ( D r J e a n ) 
(opt ic ien) 

Au Centre hospitalier de 
Waterloo, le 20 juin I987. 
a l'Age de 78 ans, est décè­
de Dr lean lo l in , fils de 
feu Ovtla loti et de feu 
Marie-Louise Dupont , de­
meurant A Water loo. Les 
funéra i l l es a u r o n t l ieu 
lundi le 22 ju in . Le con­
voi funèbre partira de la 
résidence funéraire 
L é o - P a u l L e d o u x Inc . 

G.A. Besse t te 

d i r e c t e u r 
5034, r u e F o s t e r 

W a t e r l o o ( Q u é b e c ) 
pour se rendre A l'église 
Sl-Bcrnardin A Water loo 
où le service sera célébré 
û Ml i Inhumat ion au ci­
metière de la paroisse. Il 
laisse ses frères et soeurs: 
révérend pore Paul-Emile 
lol in. (père blanc d'Afr i ­
que). M m e Lucille lol in 
Dcsranlcau de Water loo. 
Dr et M m e lacques lolin 
de Granby, M e et M m e 
Louis lol in de Water loo, 
ses neveux et nièces: Me 
el M m e M a r c l o l i n de 
North Hatlcy. M e et M m e 
Daniel lolin de Granby, 
M. el M m e Pierre Lizottc 
( M i c h è l e l o l i n ) de Bro-
monl , M . et M m e Paul O . 
lolin de Granby, M . Fran­
çois lol in de Calgary et 
autres parents et amis. 

M A R C O T T E 
( J e a n - M a r i e ) 
A Montreal , le 20 juin 
I 9 8 7 , a l'Age de 67 ans, est 
décédé Ican-Mar ic Mar­
cotte, époux d'Aurore St-
A m o u r . O u t r e son 
épouse, il laisse ses en­
f a n t s : A n d r é ( H é l è n e 
Boisvcrl). Rcjean (Clau­
dette Gravel) et Lise, ses 
pctils-cnfnnls: Serge, |u-
lic. Daniel . Dominique cl 
Marie-Hélène, ses frères, 
soeurs, beaux- f rères e l 
belles-soeurs. Exposé a la 
residence funéraire 

M a g n u s P o i r i e r Inc . 
7100 , J o s e p h - R e n a u d 

les funérailles auront lieu 
A l 'égl ise N o t r e - D a m e 
d'Anjou lundi le 22 cou­
rant a 14h cl de là au Re­
pos St-François-d'Assisc. 
Heures des visiles de I3h 
ù I 7 h . I 9 h a 2lh. Au lieu 
de fleurs, des dons a I B 
Société c a n a d i e n n e du 
cancer seraient apprécies. 

1er 
ANNIVERSAIRE 

P L A M O N D O N 
( M a r i e - A n n e ) 
Nec Huot . A l'hôpital Ho­
noré-Mercier de St-Hya­
cinthc. le 19 juin 1987. A 
l'Age de 85 ans 9 mois, est 
d é c é d é c d a m e M l r i e -
Anne Huot , épouse de feu 
Iules A. Plamondon, elle 
demeurait A Beloeil mais 
était autrefois de St-Ray-
mond. Les funérailles au­
ront lieu le lundi 22 juin 
1987 â I 5 h . depan de In 
residence funéraire 

S t - R a y m o n d Inc. 
209, r u e S t -Jacques 

S t - R a y m o n d 
a I4h45 pour l'égise St-
Raymond et de là au ci­
met ière paroissial . Elle 
laisse dans le deuil ses en-
fnnts. gendres et belles-
f i l l e s : C a r m e n . Rene 
(Thérèse Filion), Marcel 
(Réjanc lodoin), lacques 
(Mar ie L. Grondin) , Odet­
te (Raymond l'iehe). Gaé­
tan (Made le ine lodoin) . 

I Ginette (|can Bcrrouard). 
1 plusieurs petits-enfants et 

urriere-pctils-enfants, ses 
frères et soeurs, beaux-
f rères e l belles-soeurs: 
Emil ia (Georges Martel), 
G e r m a i n e (E rnes t Pu-
que l ) . Iules ( lacquel ine 

i Cloulier) , Al ine (Leopold 
Inliini. Lorraine (Guy Pla­
mondon) , Claude (Icanni-
iiL- P a r e n t ) , p l u s i e u r s 
neveux cl nièces, cousins 
et cousines, parents cl 

| amis. Le salon sera ouvert 
1 d i m a n c h e de I 4 h A 
: Ibh30. I 9 h a 2 2 h . lundi u 
l compter de midi . 

M . R é a l C h o r b o n n e a u 
Pour nous, la féle des Pè­
res 1987 sera plus tou­
chante que d ' h a b i t u d e , 
car il y a un an aujour­
d'hui que tu es décédé. 
Nous pensons toujours a 
toi. Ta femme Al ine , tes 
enfants: lean-Paul. Clau­
de el Lise, cl les petits-en­
f a n t s : D a n i e l , | e a n -
Mur l in . Marie-Claude cl 
Caroline. — 

V A I L L A N C O U R T 
( M a r i e - P a u l e ) 
A Montrea l , le 19 juin 
1987 a l'âge de 83 ans, est 
d é c e d e c M m e D o n a t 
Vail lancourt, née Marie-
Paule M c t h o l , oulrc son 
époux, elle laisse sa fille 
Marte Pauline, sa soeur 
M m e Rachel Lecavalier, 
p lusieurs bcaux- f rcres . 
belles-soeurs, ainsi que de 
nombreux neveux cl nie­
ces. Les funéra i l l es au­
r o n t l i e u l u n d i le 22 
courant. Le convoi funè­
bre partira des salons 

U r g e l B o u r g i e L t é e 
400 , b o u l e v a r d 

H e n r i - B o u r a s s a est, 
pour se rendre a l'église 
St-Nicolas, ou le service 
sera cclcbré a 11 h cl de la 
au c i m e t i è r e de Notre -
Dame-des-Ncigcs. lieu de 
la sepulture. Parents et 
amis sont pries d'y assis­
ter sans autre invitation. 
Heures de visites: de 2h « 
5 h , 7 h a lOh. 

Quoi faire aujourd'hui Pour cette chronique 
veuillez adresser vos lettres comme suit : 

•Quoi faire aujourd hui> 
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RELIGION ET SPIRITUALITÉ 
• À l'Oratoire Saint-Joseph, Les Petits chan­
teurs du Mont-Royal, sous la direction de M. Gil­
bert Patenaude, interprètent la messe Sine No-
rr.ine de Viadana, aujourd'hui à 1 1 h. À 
l'offertoire, le motet Tantum Ergo de Maurice 
Durufle. A 15 ri 3 0 . récital de Raymond Daveluy. 
Entrée libre. Renseignements: 733-8211. 

• La Fê te du Corps et du Sang du Christ est 
célébrée d'une façon spéciale, par la musique, 
le chant et le geste, aujourd'hui a 17 h. a l'église 
Immaculée-Conception, angle des rues Papi-
neau et Rachel (autobus 4 5 ) . Le pére Pierre 
Côté, jésuite, curé de la paroisse, présidera la 
célébration. On entendra Réal Gauthier aux 
grandes orgues. Dominique Labelle, soprano, et 
Mochel Dubord, ténor, animeront le chant liturgi­
que. Deux danseurs professionnels. Marie-Pas­
cale Le Bé, de Suisse et Hal Walton, des États-
Unis, exprimeront la louange et l'adoration avec 
des gestuelles liturgiques conçues par l'abbé 
Jacques Dubuc. Renseignements: 5 2 6 - 5 9 6 1 . 

• À la Cathédrale Marie-Roina-du-Monde, 
1 0 8 5 , rue de la Cathédrale (angle Dorchester), 
le Choeur polyphonique de Montréal, sous la di­
rection de Mme Renée O'Dwyer, exécute des 
chants tous les dimanches, à la messe de 11 h. 
À l'orgue: Mme Hélène Dugal. 

• Le Choeur Alarica sous la direction de Fer-
nand Da Sylva assure le chant liturgique à la 
messe de 10h aujourd'hui, en l'église Saint-
Jean-Baptiste, angle des rues Rachel et Henri-
Julien. M. Jacques Boucher touchera les gran­
des orgues. Renseignements: 842-9811. 

• Une grand-messe est chantée en latin selon 
l ' anc ien rite, chaque dimanche, à 8h45, à l'égli­
se S a l n t e - C u n é g o n d e , 2 461 ouest, rue Saint-
Jacques (station de métro Lionel-Groulx). Ren­
seignements : l'abbé Yves Normandin, 
937-3812. 

• Le T e m p l e d'amitié spiritualist* invite le pu­
blic à écouter la Parole de Dieu tous les jeudis à 
19 h 30, et tous les dimanches à 11 h, dans l'ami­
tié et la fraternité, au 1 467-A, rue Émard, 
quartier Côte-Saint-Paul. Renseignements: 256-
5254. 

• L'archevêque de Montréal, Mgr Paul Grégoi­
re, présidera la messe solennelle de la Saint-
Jean, le 24 juin, à 10h, à l'église Saint-Jean-
Baptiste, angle des rues Rachel et Henri-Julien. 
Le crjant choral sera dirigé par Gaby Billette; M. 

Jacques Boucher touchera l'orgue, accompa­
gné d un quatuor de cuivres; le groupe folklori­
que Les Sortilèges assumera la gestuelle liturgi­
que. À la (in de la messe, Mgr Grégoire 
distribuera les traditionnels petits pains de la 
Saint-Jean et les Sortilèges présenteront un 
spectacle de danses québécoises, à l'extérieur. 
Renseignements: 842-9811. 

• La Fête du Sacré-Coeur sera célébrée le 26 
juin, à 19 h 3 0 , à l'église du Sacré-Coeur-de-Jé­
sus, angle des rues Ontario et Plessis. Mgr An­
dré-Marie Cimicheiia présidera la célébration eu­
charistique. Renseignements: 521-0095. 

• «Sentiers de foi» offre gracieusement un ser­
vice d'accueil et d'écoute aux chrétiens «dis­
tants» qui souhaiteraient dialoguer avec un prê­
tre pour se resituer dans l'Église d'aujourd'hui 
telle qu'elle se repense à la lumière de l'Évangi­
le. À l'intention des baptisés désireux de refaire, 
à même l'expérience de leur vie, une synthèse 
de la foi chrétienne, Sentiers de foi forme des 
groupes de dix personnes qui acceptent de se 
rencontrer deux fois par mois. Renseignements: 
1 200, rue de Bleury ; 875-8708. 

• Les Soeurs de la Providence du Centre Émi-
lie-Gamelin se feront toujours un plaisir de faire 
visiter au public, sur rendez-vous, leurs Musée 
de Mgr Ignace Bourget et de Mère Émilie-Ga-
melin, leur fondatrice, au 5 655, rue de Salaber-
ry, Montréal H4J 2J5 ( 514-331-4810). Entrée 
gratuite. Durée : trois heures environ. 

RÉUNIONS  
• Causa Musica organise à l'intention des per­
sonnes seules, séparées ou divorcées, un s o u ­
p e r - d a n s a n t tous les dimanches, au 27, rue Liè­
ge. Cocktail à 17 h, suivi d'un repas chaud. 
Discussion sur un thème durant le souper. Ren­
seignements: Gérard, 256-4767. 

FILMS, SPECTACLES  
• L'Alliance culturelle des Chantalals de Mont­
réal présente à l'occasion de la fête des pères 
un spectacle du choeur Montréal Jubilation 
G o s p e l Choir dirigé par le professeur Trevor W. 
Payne, avec la participation de la troupe Mapou 
Giii in, ambassadrice du folklore haïtien au Qué­
bec, aujourd'hui A 19h, A la salle du Plateau, 
3 710, rue Calixa-Lavallée. Prix d'admission, 
$10. Renseignements: 646-2776, 727-0391; 
663-9751. 

• La Base de plein air da Longueuil présente 
g no audition de musique au laser (airs de Ra­

vel, Strauss et autres classiques), dans le sec­
teur des Trois Lacs de la Base, les 21 et 28 juin, 
à 18h. 

• L'Association culturelle de LaSalle présente 
un concert de musique ancienne avec l'ensem­
ble Seicento, aujourd'hui à 14h. au centre cultu­
rel et communautaire Henri-Lemieux, 7 644, rue 
Edouard, à LaSalle. Prix d'entrée, $5. 

• Le Musée d'art de Saint-Laurent présente le 
concert Virtuosi Da Camera, aujourd'hui à 14h, 
au 615, boulevard Sainte-Croix. Renseigne­
ments: 747-7367. 

• Louis Lortie animera le concert de lancement 
de la série « Concert intime > de CAMMAC-Mont-
réal, aujourd'hui à 15 h, è la salle Calixa-Laval­
lée, 3 800, rue Calixa-Lavallée (oeuvres de 
Bach, Haydn, Bruckner, Alberchtsberger et 
Scott Joplin). Entrée libre. Le concert sera suivi 
d'un café-rencontre. 

• Le Centre culturel Calixa-Lavallée, 3 819, ave­
nue Calixa-Lavallée (872-3947) présente un 
concert Intime donné par CAMMAC (Musiciens 
amateurs du Canada), aujourd'hui a 15h. Entrée 
gratuite. 

DÉVELOPPEMENT 
PERSONNEL  
• L'École de mime corporel de Montréal offre 
des stages intensifs de mime corporel au cours 
de l'été. Date limite des inscriptions: le 30 juin. 
Renseignements: André Tardif, 514-843-3009. 

• Le YMCA International, 5 550, avenue du Parc 
(277-3323), offre des cours de dessin et d'ini­
tiation è l'histoire de l'art, A partir du 7 juillet, 
pour enfants de 8 A 12 ans. 

• Le Conseil canadien de la danse israélienne 
organise un camp de danse Israélienne folklo­
rique et contemporaine, au Holiday Inn Le Sevil­
le. 4 545, Côte-Vertu, du 2 au 5 juillet. Rensei­
gnements: 738-8867 (M. Pôrez). 

• Le Y M C A Cent re -V i l l e 1 450, rue Stanley 
(849-8393) offre aux adolescents des cours 
d'anglais et de français, du 6 au 24 juillet et du 3 
au 21 août ; des cours d'informatique ; des cours 
d'italien, d'espagnol, de grec, de portugais, de 
chinois, de japonais et d'allemand. Il offre aussi 
des cours d'informatique pour adultes, en an­
glais ou en français ; ainsi que des cours de con­
versation anglaise et de conversation française. 
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